
Nouvelles du j our
Les inquiétudes des Alliés au sujet des

rapports germano-russes.
L'aif£aire des troupes allemandes des pays

balles s'enyctninws. «Les doléances «les Lettons
au sujet dé l'iraportune pfés-cnœ de ces Irou-
pes, qu'ils ont «appalçcs naguère à leur ac-
cours contre les bolchévistes, «ne sont qu'un
délail du conflit. Ii s'agit d'une queslion
beaucoup. plus vaste.

Les Alliés qui allaient prescrii à l'Allema-
gne, tors dc û'annistice, de mainlcnir intact
son front de l'est , afin de tenir en échec le
bolcliàvisnie, trouverai «ju'olle a .pris beaucoup
trop à «cœur cotte consigne. Ils la soupçon-
nent d'avoir 'lié partie avec «certains /grou«pes
pclitiownilitaires de Russie en vue do la
restauration de l'ordre dans 3 ancien empire
.des tsars, it frais «et à profils communs..

On prête à l'Allemagne, dans les chanceJ-
kùes da .l'Entente, le dessuia de s'ériger en
tutrice de la . Russie pour se servir de celle-
ci , plus tard, coq/tre les Alliés. On esl «1res
alarmé.de voir des ««-ps de .troupes fonnés
de soldats russes et allemands grossir tous
ks joura «par l'afflux, de volontaires d'Alle-
magne, engagés par l'intermédiaire «de bu-
reaux d enrôlement répandus dans tout le
pays.

L'une de ces armées vient de conmicncer
mie offensive en .Courlande et a pris Ri«ga ;
die est sous les ordres d'un colonel Avalof-
Bennoudt , qui agit au nom d'un « gotwer-
neineni de Russio occidentale » donl les
membres se r écoulent dans l'ancien haut
personnel adminislratif du ci-devant empire
fcaristc. Le «corps von der Gollz a manifesté
la velléité de se fondre avec l'armée Avalof-
Bmnondt- .

Le républicanisme du gouvernement dc
Berlin devrait faire «considérer comme im-
probable qu'il soit de connivence avec le
clan militairfl ot aristocratique russo-alle-
mand qui fait concurrence à Koltchak, à
Déaikine ct à Youdénitch, les irois généraux
uiilibolchévistes de l'est, du sud'et du nord.
Mais les Alliés tiennent Je cabinet Vatler en
grande suspicion et ils multiplient leurs avis
comminatoires au sujot des manigances
russo-allemandes. A la nouvelle de l'offen-
siva du colonel Avalof-Bennondty ils onl
appliqué île « petit blocus » aux eaux alle-
mandes de la Baltique.,

* *
La pçliîc . «ville da .Dronero, .dans le Pié-

mont , qui, depuis «trente-sepl ans, est repré-
sentée à la Chambre par M. Giolitti , a fail
à son grand homme uué manifestation gran-
diose. Un banquet de 600 couverts a réuni
les notabilités dé d'Italie du nord, uhe cin-
quantaine de déiinttès venus surtout du Midi ,
une trentaine de sénateurs , etc. On eût dit
que la capitâje dé l'Italie s'était transportée
pour «un-jour dans la petite ville piéiiKnn-
laisc dont la «rue et la place principales por-
tent ile «nom de Giovanni Giolitti. Voitures,
automobiles, train spécial , tout avait été mis
à réquisition pour «transporter à Dronero les
amis de M. GioBitti. Les journaux font reinar-
quer que le roi n'eût pas reçu les honneurs
rendus au . vieil homme d'Eiat.

-M. 's i s / . ' i i i i  est âgé de 75 ans;,malgré son
gran-d âge, il «a parié pendant, une .heure.et
demie sans donner, aucun signe de fatigue.
Kt son di«soours est oat événement politique
de première importance, non' pas seulement
par île «programme qu'il contient , mais sur-
tout «paTcè qu'on en tire la conclusion que
M. GLoîlitti n'a pas renoncé à remonter, au
pouvoir, M. Giolitti dercait «justifier son oppo-
sition, à la guejre et.expliquai-,son altitude
politique depuis «cinq.ians. Ce..plaidoyer, qui
suscita déjà . des , ipodémiques bruyantes en
Italie, oiccupe la première partie du discours.
«La stxxiiide compiend le programme... gou-
vernemental de M; .GioiiAlî. L'une et l'autre
partie devraient être dtées tout au long tant
elles sotiit riches de faits et d'idées.

•M. Giolitti est enoore ile l'avis que l'Italie
auraitdùrester neutre. Le Journal des Débats
toi dit son fait pour cette .conviction d'égoïs-
te sacréj .. .

Il est lout naturel que ks Aillics attaquent
violemment... wx homme, qui, .*'U .ava.it été
suivi , eût élé cause qu'Us auraient perdu la
fiuerrc , car il csl presque certain que. si les
Italiens n'avaient .pas -.occupé les armées au-
l' ichiennes, celles-ci auraient apporté à

l'Allemagne le renfort qui lui était nécessaire
pour vaincre.

Au point dc vue purement italien, l'opinion
de M. Gkjûitti reste discutable. L'Italie ne
voûtait pas prendre parti contre sa parente
latine. Après s'être abstenue de se ranger
aux cotés de l'Allemagne ct dc l'Autriche,
son intérêt était-il de persister dans ta neu-
tralité? Oui , dit M. GioliHi, qui énumère
tous les sacrifices que ta guerre a coulés, à
son pays. Mais il faut considérer aussi que,
cn n'intervenant pas, eille laissât probable-
ment écraser ta France par l'Allemagne, et
celle-ci victorieuse n'aurait pas manqué de
lui faire payer citer d'avoir rompu avec les
empires centraux;

M. Giolitti a terminé sa revue lamen-
table des maux de ta guerre pour Hlàlte
par ce jugement .terrible qui aura une grande
répercussion dans le pays : « Quand on com-
pare ces énormes sacrifices de sang et de
richesses avec les conditions tfaites. à l'Italie
par le trailé de paix; ; quand on oompare ces
mêmes conditions aux splendides avantages
obtenus par nos Alliés, on peut mesurer lu
terrible responsabilité qui pèse sur ceux qui
ont jeté l'Italie dans ta guerre sans avoir rien
prévu, sans accords précis sur les questions
jwlitiques ot coloniales, et s«ans même sc sou-
venir de l'existence de «nécessités économi-
ques, financières, commerciales, industriel-
les. .» . . . . . •- . , . ' . .. . -

¦La presse nati'ûnalisle et interventionnisile
¦(¦aime de rage et de haine contre l'homme
qu'elle feint de tenir pour mort. Lc Corn'en;
délia Sera consacre au discours de Dronero
un article lrès violent. i

Jl est ù craindre que ce discours ne soit
un brandon de plus dans cette Italie que
M. Giolitti a comparée à « une maison qui
brille il. ... . .. . ,

V.
•Lo général Mangin qui commandait ta

10me armée française et qui avait son quar-
tier général à Mayence, rappelé parce que
son action ne cadrait, pas avec les vues gou-
vernementales, a pris,, lundi, le train dc
«Paris, après uiv) spîendida démonstration
d'affection de ses officiers et de ses soldats,
auxquels s'était .joint le bourgmestre de
«Mayence, Kolb.

Le bouri»mestre a ierni, en présence de tout
son conseil municipal réuni , n 'exprimer au
général Mangin l«es regrets que causait son
départ à ta population de Mayejnce, II a ren-
du hommage au souci constant avec lequel
il .s'était lotyours enquis des «besoins de ht
population et avait sauvegardé «ses intérêts,
au tact cl à ila haute compétence qu'il avait
su déployer en toules circonstances pour ta
solution heureuse de tourte? .les difficultés
auxquelles se heurtaient, au début , les admi-
nistrations françaises rt allemandes, et sur-
tout au soin qu'il avait mis à .dissiper rapi-
dement lea appréhensions , naturelles qui
avaient accueilli l'occupation française sur
ta rive gauche du Rhin. «

La Gazette cle Francfort ne sc joint pas à
ces éloges. Elle prétend que , dans la popu-
lation , on considère avec satisfaction le dé-
part du général AIaogin. cn jMrlicuiiefltfp'arçe
que ta clique Dorten à pepdu son principal
appui ».

«La « clique Dorten », c'est le mouvement
do ta) république rhénane. La Gazette cle
Francf ort interprète les vœux des libéraux,'
qui ne veulent pas d'une séparation d'avec
l'Allemagne, tandis que ûe bourgmestre. Kolb
interprétait plus justement les sentiments
populaires.

A 'Paris, on réfléchira à l'opinion de ta
Gazette de Francfort , et . l'or) se demandera
si lc , gouvernement, en çappetaat Mangin ,
n'a pas travaillé pour le roi dc Prusse.

Nouvelles diverses
Sur la proposition île M. Clemenceau , la

Ghamlire française . a fixé à aujourd'hui , «mer-
credi après midi, te discussion sur -"ordre chro-
nologique des élection*.' ,

— M. Poincaré el M. Clemenceau on* signé ic
décret désignant M. Léon Bcuf geois pour rc-
pivsènler ,1a France an conseil de Ki «Sociélé de.'
IHtliitNM.

— Le Pape a reconnu l'indépendance de la

république géorgienne -et cn délégué du Saint-
Siège «sl arrivé à Tifli* (Caucase), capitale de
ia Géorgie.

— Le roi Albert esl $arti pour San Fran-
cisco.

— L'aviateur Poulet «st parti hier matin , à
7 iheirres, «TIssy-Jes-MotiVaieaui, pour tenter le
raid Paris-Melbourne.
— Jv se coafiroie que Ja Uatilc-Cour â Paris

/sera con voqttee pbur 16*23 oclobre, pour juger
M. Caillaux.

— On annonce «ôfficielicment que 'es troupes
roumaines évacueront définitivement Budapest
Je 19 octobre.

— L'assemblée nationale, do Pérou a remis
a l'unanimité ie pouvoir constitutionnel au pré-
sident Lcania pour une durée dc cinq ans.

Là réforme
dû régime des Naturalisations
¦Communique tlu JtepaflSmeiii «politique suisse .-
«La commission «msuttiiitivc convoquée par !c

Département pofitkpie suisse pour examiner la
révision de la «oi sur la maiVuralisation, a siégé
& àlomtroui, «lu G au 10 octobre, sous la pré-
sidence de RI. le conseiller fédéral! Calonder. La
commission a adopté les résetutions fondamen-
tales suivantes :

{.RÉGLEMENTATION
DE LA NATURALISATION ORDINAIRE

1" OLe stage de domicilie il exi«g«er de l'étranger
qui demande 5a naturali&ttian doit être d'au
moins Jiuff années pendant les douze années crut
précèdent ita -requête, du candidal, dont «deux
«anmées immédiatement avant coite dernière. La
naturalisation oe peut avoir lieu que «lans .le
canlon où Se candidat a élé domicilié pendant
«ces denx dernières annécî.

2° Pendant les dut] , Menées qui suivent leur
ti»tui»lisaili«cnï, les étrangers naturalisés ne «sont
•ùiijfi.'jll es qu 'à .les f««Kti«â  «ccaïunumifies.

3° «Si les cantons el communes concèdeni! gra-
tuitement leur «droit de cité aux élrangers cen-
trant «tans l'une «tes trois catégories suivantes :

a) élrang«îrs «nés «n Suisse et qui y 6ont domi-
ciliés depuis dis ans ;

b) îiramgers «qui.ont épousé des SuisSLsesses et
«pii sont domiciliés depuis «l'n ans «en Suis-w ;

c) élrangers nés ù «l'étranger, «qui ont prooréé
des «enfants inooiporés jure *oli à la Suisse,
pourvu que, au moment dc kur naturalisation,
Bs soient domiciliés en Suisse depuis nu moins
¦dix ans, ..

lia iConf-Sdératoiit a-ssumera, pour une «'.i'i-..-/;
de cinq années, dès la iiaturaliissation, îa moitié
'des dépenses d'osssisi'.ance qui en résulteront pour
lai cantons et communes.

! /;...-.. .,!l. RÉGLEMENTATION . . - ,. .
DE L'INCORPORATION DES ÉTHANCERS (jus soli)

«La commission estime, à l'unanimité, que la
«Suisse, en vertu <fo sa souveraineté et des prin-
cepes «ki droit «les ficus , possède Je droit de régie-
niciiilcr mbrement Q'a«cqujsilion de Ca nationalité
suisse par incorporation et -TeoomnKOde à ce
sujet l'ndoptic» des principe suvvanU :

1? (L'enfant né de parents élc^angers, qui sont
«lomkîi'iiés en Suisse, acquiert des sa naissance
le droit de lioirrgeoisie duns la commune où sont
dumicîLiés ses parents, dans les «MIS suivants :
o) torsque sa marc-était d'origine suisse paroaiss-
s;u>oe ; b) lorsque î'un de ses parents est 8ui-
meme ne cn Suisse.

La. répudiation du droit de cité suisse n'est
pas admise. . . . -, . . .. .... . .

2° «Les dàpositicuts Cégafos' -ssur l'incorporalion
des étuangCTs «aurojit des eff«c«ls rértro«aiCtifs pour
l«ss «enfants cciulrant idems.i'une ou l'autre de<
dimx cati-gorios dis- persemnes indk|it<ë«es sous 1°,
pourvu qu 'ils soient ries au «ours d«M cinq an-
nées qui pcécëiierojet ià pronnrï^atxm dc ta loi.
«Le représentant légal de l'enfant jxnirra cepen-
dant , «dans l'aimée qui suivra la promulgation
de ila loi. répudier Sa nationalité Miisse ou nom
du .l'intéressé ; Ca proivc Idevra alors ôtre four-
nie «jue «ce dwi&jr possède encore un second
inUigéna* d'origine.

8° L'incorporé aura le «diroi! da bourgeoisie
«ians «la. commune où ses parenK seront domi-
ciliés «u moment de sa aiaissaiwc, lJc ilroit de
cité comni«JJia8 ainsi acquis implique Cc drok dc
cité cantonal.

4° Les incorporés auront tes mêmes «droits et
devoirs que les b«mtrg?ois de lia commune el du
camion. /La participation aux Mens «p.uromi«n|
bourgeoisEiux «rt corporfllifs .lour sera ccpeixil.tunl
refusée, h nibînis que la h'gsslation cantonaSe n'en
décide ' autremeret.

5° 'Tx's in«corporés auront te drov. kictre àssis-
«tés «fans 8cs mômes coodilions <pw /ie* autres
ressortissants communaux,

/La GiMifédiéml-son reinlKnirsera aux canlpns o"
nux communes -îes deux -liers des Irais effectif!
d'assislauce dëboupièi pendant los 18 premières
années des. élraai«gtirs ainsi .titcofpocî ....

lll.  DROIT A LA NATURALISATION
là proposil'on n élé faite d'aecçcdcr à cer-

taines catégories -d'é!raiç<Ts le droit d'exiger leur
jial uraïisnlion dans une commune ct tm canlon

suisses. iLa «commission' à décidé qu'il ne fallait
pas reconnaître cc droit aux étrangers.

! IV. RÉGLEMENTATION ,
DE LA PERTE DE LA NATIONALITÉ SUISSE

1° Tout «âloj-cn «uisse pourra être HiKrè^ ur
sa demande «le sa nationalité, pourvu qu'il n 'ait
pius «de «ktmicBe cn «Suisse, qu'il ait satisfait à
toules ses obli/gatioas de drô/U putlic au mo-
ment «le sa «temaud'e de libération ei qu'une
nationalité «étrangère lui «rit acquise ou assuré*.

2° L'ocquisilion vcAoctair-î, par natu«rsalmtica
demandée ou déclaration d'option , d'une natio-
nalité -étrangère par un ressorti-^an; suisse doil
entrains Ca perte de 5a nationalité suisse.
V. RÉINTÉGRATION DANS LA NATIONALITÉ SUISSE

1° Lcs Suisses «jui ont perdu leur indsgénat 6o:t
par libéradion , soit par acquisition volontaire
«l'une nationalité étrang«ère, soi* par ap^!i<̂ ion
dc «disposi lions du droit civk (mariage, recon-
naissance «de filiation nailureKe, .y

^' .'.. r,i.it :r. :!i
pouirout «solli<2ter du Conseil fédéral 'la réin-
tégration «dans leur ancien droit «te ckié «can-
tonaB ei communaS «ans observer aucun d«tai
po«ur «en faire Ja «lemande, à «la condition d'avoir
leur dojniale cn Suisses

2° . ha réintégration des femmes d'origine
suisse qui ont pendu Jettr droil de âté par  ma-
riage ou par libération dc -leur mari «de «la «nalio-
naûité suisse nc doit pas pouvoir «ïlre refusée
pour «les m«otik d'assistance p«iliti<pie. l̂ a Con-
fédération assumera une partie «les charges d'as-
sistance «qui incomberont aux «cantons ou aux
communes ensuite de ces «réinléRTOtions.

REVISION CONSTITUTIONNELLE

1° <La révision de îa loi air la naluraîisiatitio
devra élre préciidée d'une révision coitsIit'Ulion-
ncKe «tonnant à ta Confédération «fes compé-
tences plus étendues dans ce «domaine.

2° La commission propose «Je «rcmffeioer l'ar-
ticle 44 de la Constitution fédénilc par ies dis-
pesitions constilutionneïes ssuivanSes i

« Aucun ressortissant suisse ne «peut «Sire ren-
voyé du territoire «Je ta Confédération stutsse DS

«te oehti -de son. ean ton d"«arigi»?.,
« La législation .fédérale réglera l'acquisition,

les effets el Ja perte du dr«oil «te cité suisse.
« La loi fédérale à élaborer devra conlonir

des dispositions sur tes poinls -suivants :
. « -1° Ne pourront être mtlUritisés qne les seuis

•étrangers dont 8a mentaEilé correspond à S'eŝ rit
national suisse «et «jui justifient d'un «domicile
en Suisse de longue durée j

c 2° «Sera «dés sa naissance ressc^issant suisse
par incorporation l'enfant «te parents étrangers
tpu sont domicljès en Suisse et qui ont sui»
t'infhicnce du mEieu suisse. Cetle disposition
s'app2iqu«era notamment aux enfanls isvus d'une
mère «née ressortissante suisse et à ceux dont le
«nère ou ta mère «a vu le jour en Suisse : dans
«x» «cas. la «natianaîilé suisse ne pourra pas être
Tépudiée.

« L'enfant ainsi incorporé sera investi du
droit de bourgeoisie de la.commune où ses pa-
rcnls «-ont dmnxiliésxiu moment de sa naissance.
R n'aura («pendant aucun «koil aux biens pu-
rement bouTgcoisiaux et corporalifs. à moins
que là lîégiss-iation canlonaîc n'en , dispose autre-
ment . La Confédération «remboursera aux can-
tons Ou aux «communes une parlie équitabUe d;s
«iépenscs d'sassiîtance (pie leur causeront ces in-
corporations. >

ÉTABLISSEMENT DES ÉTRAMCERS
A Ja fm tk» «Kflibérations , les membres de la

Commisssion onl procédé à un échange de vue*
sur les principes devant Té*#tr «\ S'avenir t'étatf.is-
seuient des étranges «en Suisse, lia Commission
est , à l'unanimité,' -de l'avis qu'une pctàipie
d'ossmilation des ;i«irailgcrs ne pourra êlre .pour-
suivie avec suçota que si. par des mesures de
police, onentrave égatemclit î'élaliUssejnent d'un :
trop nonU>Teu6e popufation étrangère en «Suisse.
Î es principes discutés à cel «égard par ïa Com.
mission feront eneore l'objet d'un nouvel exa-
men de la part des Départements intéressés.

Les élection * fédérales
La&seiub!éc klcs délégués du cartel argovien

dra employés des entreprises privées n porté
comme candidat pour les élections au Consoil
national M. Jlcjiri ILislar , directeur dc C'offuc
d'assurancos, à Aarau. -•

Le groupe antialcool'npic «lr Bâle a décidé «te
soutenir tes icanidJdalures de MM. Barlh ct Chris-
ton. ' .

* •
A 'Berne, »'./y .  a conjoiKilion de ilissles enlre les

partis -progressiste, agrarien , bourgeois e! calho-
lique!

¦ 4%
Les partis radical ««t eonservalvur du canlon

d'Argovie e! l'Union argovienne «tes paysans onl
join! leurs listes.

« ••• .. :.
Le ,zougrbs du. parti radical du canlon d'l!ri

a décidé «te confirmer pour Ces «élections su
Conseil nalional île îaiidnsinn>a.nn -M, Gamma.

L'a-ssamliCéê ài*> déiéguîs 'du -poitii consérvs».
teur a décidé «nie le vote serait libre.

U La santé de M. Wilson %
, Seui-Yurk, lt octobre.

L'Euonincj  Sun de New-York c<wœnunique que
îe docteur Deroum, Se lameux neurologie, dit
«que En teltre «du sénateur /Moses, déclaraiit que te
préadont sonÛC-re duoe tësioti céré«br»le est
«absurite. Le «kKAcur Deroum n'a 1 z.A aucun
autre coinimmlaire et les médecica du présidenl
n'ont noa ptes fail aucune dêdkiralion. L 'Eoe-
uening Sun dit néanmoen* "qu'3 «est bien anto-
risé i &re «pe le président ne souJErc pas d'une
lésion «cérébrdte et que ses capacités menhites-ne
sont .pas aif«ectées. Le jouraai ajoute que tes
persp«e<^iv«>s d'une guénsoa sont très cn«cou-
rageantes «t qu'.on n'a pas l'intention «te deman-
der au vïcc-presàdent de prendre Jes fondions
«te prtisktent. Le sénateur Hitchcock, qui a élé
«itroitement lié atc «président «tans sa «campagne
en faveur «da traité, ««te poix, «dit-que ies irdot-
malions du sénateur >Ioses «sont directement
opposées aux siennes. Q ress«ore das buEetins que
tes médecins du «prësdent sont saiHsf/Mts «S* pro-
grès «ians i'état du président. «Ces bultetins ¦dé-
cîarcnt <jue te rélaMiss«îmcnt «sera tent ct «que te
prcsideat «toit -rejeter au Bit jusqu'à ce qae îe
«tanger d'une rechute aura passa Les ntedecins
sont très tfâchfe des bnâtss alarmants qu'on
répand ou sujet «te. Ja lHiJnwBn au prészdrnl,
tiCs «ceux «contenus dans ta ioltne du sénatcur
Unses.

La menace des Alliés a l'Allemagne
Berlin, li octobre.

(Wol f f . )  — Le gouvernement "allesnand s'«est
occupé «dans. Ea séaii<oc. àe tandi de ta nouvel^
note «te l'-Entonte co.ijceniLant l'évacuation des
provinces banques.

Le l*r oct«olK« déjà, le . ravitaillement dea
troupes «te 3a Ba '.tique a-.cî -; été suspendu, à
l'ex<xplion du «ravilaiSement des détacjicments
qui sont évacués et qui reçoivent leurs ¦viv.rés
eux sftatiions d'étapes-. Le irafîc des personns/s à
itestinaticci des provinces baitknies est désor-
mais aussi jnlerrompu. -L*s trains vides servant
pn transsport ̂ es .troapes sont seub «autorisés à
cir«cuîerj De môme, «tes mesures de cani!r̂ 4e
sévères serool établies pour rendre impossible
te trafic «tes munitioiis. . . -

Le général von der Goitz qui a abaodouné,
conformément aux ordres reçus, «sa dernière
retraite, «ft «pii, » donné «connaissance aux trou-
pes du dernier appeC dix gouns-nement en leur
recamniaixlant d'une façon formeJle de te sui-
vre, a remis son commandement te 12 octobre
uu général von Eberhard. V«ce> dea Goltz est
attendu ces io-.ir.5-a à Berlin.

L'armée de Dcuikine *

l'arri, H octobre.
(Haoas.). — On ni2aide «te Rcral- à d'Agence

llnion que l'année des «votentasres ihi Nord-
Ouest s'est empar«ée, te 9 octobne, des trois sta-
tions qui «se trouvent «lans te voisinage d'Orel.
Aa iKW-cst àe Voronèje, 5'année de D^kfne
a ifsaH 9000 inésontiters. Depuis te 9 oclobre ,
l'armée de ikiiikàuç a capturé JS .OOO guison-
niers, 20 canons et 20 locomotives.

Stockholm, 11 oclobre.
(Hovas.) — Suivant le journal russe l'Echo,

une division de cavalerie de l'armée de Dénikine
a rompu te front bolehéviste. Les troupes dea
«soviets se repaient strr Uriansk.

L'exécution des clauses du traité
, Berlin, 11 octobre.

Au sujet du départ «tes fonctioonànes «ye-
mands de Thorn , te Berliner Tageblatt annonce
cj-ue d'opinion publique esÉ alxrttue, mais en
général -tes À'B'Cmandb sont dstecord qu'ils dod-
venl se plter «aux circonstances et «jue. 4"«an doil
s'efforcer d'entrelemir des rotations ccctlialcs avec
Ce.nouvtJ éiiX de «jhoses. Lunili, ta remise dee
expOoètations d'Etat el d'Emp-re à la «3c d«
Dantzig a eu lieu «lans «cette dernière irrite. I^es
«locis, ta fabrique «te fusils ci Les usines dt
l'ariiKcne .ont été. remàses «u pre,mier bourg-
mosue. Les ouvriera àe ©antz'rçt sont prêts à
élever «toos 1» mesure du «possible 5e rcndemenl
ite teur travail, afin que ks exploitations rede
vieil nout norma'.es.

Les propriétés des Hohenzollern
¦ Berlin, tt oclobre.

iUn.projet tm-sujet sde .-( ' «tcrrangeinent «nt**
l'ancienne «maison royate et VIDlat ipninieii '¦->.««<*
ji/r«ocijainemciiit préscrelé ¦ à Ca Dièle «te Prusse.
I.arraugnment pa f i r i oU  «pu* WStel reprend toutes
tes «propnlctes et- vatenm en poss«esSèon de ûi
Couronne. L'Etat -rqprcmt, moyennant «paye-
IIMUï;, une partie «tes «Jiàtes.ux, propriété privée
«te la maison rov-ate. L'autre partte éelioit «ux
nombreux ineinlirivs; «le ta familte royale. J.'atpa-
nage de la ccmccmne «iis[in-ra(l. Lcs ù~.i~s à char-
ge «de Ca maison royale .(payements-d'epOTage*
ct «te. pcnsionsl lui. restent. On î'«en . «dédom-
magera par ua montant à ifixer. La «lomestciié
de ta .conj:-es*. t ĵà regwse ,pir l'Etat ou «pen-
sionnée. On ne touchera pas -à la fortune privée
du- roi. Les, anciens emplois «te Sa cour eeront
.peu à p e u  alxdàs. Les bkus «tes maisons
apparenlées ne seront pas loucltes par i'arran-
gement. Es Sont la propriété " jtrivéê de ces
maisons. ¦



Z " Les Russo-Allemands -«wft/rr -, . dans les Etats baltiques ?f
Stockholm, li octobre,

(llavat.) — Le 12 octobre au matin, le
Conseil des niirais-rlircs tetton a répondu à ta
demande d'armisti«ce du colonel russe Ber-
«niondt «fuel n 'y avait aucune pe>ssib£ité «de trai-
ter avec le cotonel, «telui-ci ayant «été «tectaré
t/raltre par YoudenVtch. «Il irfesuJte des nouvelles
xecu.es que celle demande d'ermislice est pro-
voquée «par la vigoureuse «résislance «tes «troup«es
lettones, qui ont empêché les Germano-baltes «de
passer tes ponts et po* conséquent àe pénétrer
dans ta lille tte Riga.

T* Le srénéral von der Golts 7
Berlin, 15 octobre.

Ita Deutsche Tagc,sacilung écrit :
. Ainsi qu 'on l'a annoncé, te comte von «der

Goltz a, ou égard à ta «temière note de l 'En-
tente , demandé son licenciement , afin de faire
annuler toutes les «mesures de rigueur volontai-
res de l'Entente contre l'Allemagne. »

P Fin du séquestre des cloohes
[.' en Allemagne
f f  Berlin, lt oclobre.

(Wol f f . )  — L'assemblée nationale a «liquidé
aujourd'hui toul d'abord "une série «te «questions.

A une interpellation du député Grceber (Cen-
Ire) au sujet du séquestre des cloches, il es* ré-
pondu que «e séquestre des cloches est levé cl
que tes cloches intactes seroot Tendues dans '.'a
mesure du possible.

L'assassinat
par les bolchévistes municois

Munich, 15 oclolav.
Dans le second procès criminel au sujet de

l'sassossinat dee otages, te verdict suivant a élé
Tendu cet après-midi : La peine dc mort «contre
l'accusé Kammerslœltcr pour assassinat ; tous
les autres inculpés onl élé condamnés à «îa peine
maximum de 15 ans de Iravaux forces,

Le nouveau ministère bulgare
Sofia, li octobre.

(llavas.) — Le nouveau ministère «est com-
posé comme suit : M. Stambouiiaski, présidence
et gueïrre ; Kaalof , instruclion publique ; Tor-
«lakof, chemins de fer ; DimilTof, intérteur ; Das-
kalof , agrkuHuce ; Maggiaref , affoles étrangè-
res ; Bourof , comnMsm*.

Ces deux derniers «sont socialistes modérés.
«Le ministère de ta justice ct des travaux seront
¦confiés à «tes démocrates et te nxiaist<àre des
finances à un progr«essiste. Le cabinet comprend
quatre agrariens.

& Russie et Pologne
Vorsouie, 14 octobre.

Un. représentant du gouvernement dn général
Koltchak est arrivé a Varssovie. Interviewé par
un rédacteur du Courrier de Pologne, il a déclaré
qu'il sc trouvait à Varsovie avec te consentement
dc M. Paeterewski. Le «lélégué russe s'esl mon-
tré plein d'espoir. K «déclara «juic sur tes Tuin.es
de «l'ancienne Russie, îc peuple russe édifwra
une Russie nouvelle et différente ave; laquelle
ila PoCogne «pourra entretenir tes meilleures re«
Hâtions de voisinage.

NOUVELLES RELIGIEUSES

L» nourel trique d* SU-istourc
! Lundi après midi, à eu lieu l'inalaUtetion
oK/teielte du oouvcft évêepie de SirasbosaTg, Mon«
-swigiieiur Ruch. L'évèque a été .r«eçu à l'entrée
«le .la ville «par te clergé et par les dôléjjations
cotholkju/es. De là , te cortège s'est rendu il Ca
<xitlte<frate. 'La foule faisait 3a hâte lout te C-ong
du chemin. L»-* honneurs furenl rendus par
trois comiragmca dWsmtcrte.

A «la cérémonie qui a «eu lieu à la «calhé-
drate, assistaient M. Juiïaird , préfet , de nom-
lif«us<ss délégations «te- te campagne, «H '.«rs
«maires (tes viKag^es catholiques.

s»

PITITE GAZETTE

lt* lutriimt centenaire da Magellan

H y a quatre dents ans, te pohTC, lacamicllc ct
Cos clous de girofle étaient, en Europe, à -des
prix inabordables — presque comme aujour-
d'hui. Les Italltens tes aohetancirt en «Asie «a Iles
foitrni«3saient aux autrers paya du continent , d'où
la «t̂ berté dc ces denrées.

A epioi liennenl tes dhoses t C'est pour sc îes
proemrar à mcÊlcur compte que 3'Espàgne et k
1'ortu.gaC armèrent a'̂ escudre «pé, sous le com-
mandement de Ferdinand de MagolJa«i», quil la
te port de San-LucaT, te 20 septembre 1519,
If/iisant voite vers l'Amérique, décewtverte vingl-
tsept ans auparavant.

'MagclGan ne revint pas de son expédition , car
*l fut tué à 'Matan, pelite tle dos PJûJippines ;
¦nais «C aveiit découvert, cn passant, to détroit qui
porte «son nom (au sud de 'l'Afrique, «ju'il «fallait
contourner pour BTJOT dans tes imers d'Asie).
L'Ej(|>asgne et te Portugal ont ifôté, l'autTe j«our,
te quatrième centenaiire de son «départ, et nous,
nous «continuons à 'payer tres cher te poivre,
Ca cannelle et iea clous «te cirofte.

L'Inventent it* Uaki

(La commission royete anglaise de récom-
Qiense aux énventeairs examine aaluoltement tes
«teinanttes ete I'I • personnes epii prétendent avoir
inventé les tarika «A qui ' rwSsvàtixii. '¦&. léccna-
pense prévue à cet effet.

Un grand nombre «te témoias ont été déjà'
entendus' «ît aucune «décision; ne pourra ' étrie
a'rise avant. «peSque*. jours: ¦"„;,' * ;-r

', :,''m '
r-f l ij}.}

¦SBS&gUSSSià L"A LXBEHTË ^-Mercredi 15 ootobr

Un hommage à nne encyclique

(K. 1. P. A.) — A l'occasion de la rfécente as-
semblée générale des ¦associations catholiques
de. Westminster, Jord Morris , ancien président
du ministère de Terre-Neuve, a parlé de la né-
cessité de la partici pation des catholiques à
l'ecuvre ete la régènèral'on sociale. Exposant ies
relations qui doivent -oxàfcKr entre te capilsA «1
le Iravail , ii a instamment recommandé à ses
auditeurs l'étude de C' cncj'cïque Iterum Nova-
rum. « Les' principes de juslice et de droàl
«qu'elle contient , a dit iord «N'orris, ne change-
ront pas et «Jureront jusqu 'à la fin «tes t«np6. >

? —¦ 

LA va tcoxomon
Les industries belges

(1. P. S.) — Sur tes 5! hauts fourneaux epii,
avant la guerre, étaient en activjlé en Belgique,
18 sont en «état «tte ma>rohe ; plusieurs sont déjà
en pleine ae^srité «et tes a*r«es n'attendent plus
«pie l'arrivée «tes mimerais et du coke «pour être
remis à îe«.

L' avonir  d 'Anvon
(1. P. S.) — Les stàtistiepies r«eCatires au

mouvement de la navigation da pont d'Anvers
apportent fa preuve «pic 0'a.ctivité se rapproche
enaque jour davantage de ce qu'elle était «vant
3a guerre, surtout au point «te vue du nombre
«les navires. On note surlout que te nombre
àes « long* courri«ee-s >, c'est-à-dire, «tes navires
epii amènent de jtfcines cargaisons des pays
d'oulre^ner, augmente «constamment. En sem-
tembre dernier, on en a compté pCus «te soixante-

Ce qne lei grèves  ont coûté à l'Angleterre
Le «léputé onghis Kennedy Jones, membre «te

Ca commission du budget, a déclaré que tes grè-
ves des premiers huit mois de cette année, y
compris la grève «les cheminots, ont coûté â
C Angleterre la somme énorme «te 1 (milliard
«550 miKons «te 'irancs. Dons cotte perte, ne soot
5x19 encore calcutees tes dépensses extraoïdi-
natres 'pour tes transports omprovisiés.

.FABTS BB¥Iii

. t7MHQ£H
Lu pute k ConetaBtlnople

Des <as «Je peste s'étant proehrits à Conslon-
¦tinopSe, te gouvernement italien .soumet tous Ces
voyagieuns v«enaut ete la Timprio à une vàs-le
¦Lsanistawi*

Tne par on gcndaime
ÎA Binningen (BâCe), un agent de police a -tiré

sur un individu nùs en état d'arrestation «pii
s'était enfui. Ceiui-ci atteint d'une balle à la
tête /fut tué SUT te coup.

I-e» •¦tomobile* «enueuei
Enlre «Pratteln eet Ntedcer-SchœnthaJ (Bflle),

une automobile a écrasé ile mécauieùen Hamggi.
Les voyageurs de 3'auUmiobilc ne «se «sont pas
arrêtés.

Aeeident an Baiere
Le jeune Henri GaSiard, 18 ans, .élève du

Tcohnicum de Genève, en «nLoiKsion au Salève,
a fait une chute et s'est tué.

€chos de partout
LE POILO QOI N'EXISTE PAS

. 1* 14 juiltet 1918, un jeune (Françaù dc
•16 ans, Henri  Verior, résolut d'aller 6e battre,
¦il rejoignit .directement te 114me régiment d'ar-
trlleirie «louiyte On ' ttc voulut psas «te tui , lout
d'abord. Puis, comme il «assistait, s'aeâiarnait,
supplract, on ««se décida à le garder, cn lui faisant
toutefois formuter ppr éciK une etemandc d'<m-
gagcimcnl.

Or, «cette demande, dûment envervéc, ne tcwlrt
jamais ou corps. Henri Périer n'en fit pa«
moinp Iwavement campagne et mérita même
une .bcCte citaliion.

Mais, pendant cc k-mpsXà', Je jeune «soldat nc
percevait ni prêt, ni indemnité d'aucune sorte,
ct, «juand il fut démobilisé, le b** octobre der-
nter, il na pouvait tou«oIrer ila prime.

C'est épie, n'étant ni appete, ni engagé, il
ost inconnu de M. Leibureau. AdmiiBstra'livc-
o«cnt, -a n'isàste iws. --. «

PDBVICnE

'Annonce parue «dans un récent numéro du
Times :

On offre 25,000 francs pour une maison
hantée. Celle annonce est très sérieuse. Envoyer
loirs les détails à « The Créât Itagmond > Oversea
Club, London.

LA VACDE D'ÉLOQUENCE

ILes ïorvents «te discours acadôniiifuies vont
eiKajrc, cet hiver, être serves à souhait.

Au grand siècle, te récipiendaire «devait louer
te cardinal «te Rtahelicu. fondateur de la Com-
pagnie, Cc roi gon iproleolouir «raCors èl te défunt
dont il venait occuper te siège ; tes séances de
réception ne duraient que quinze ù vingt mi-
nutes. H faut deux heures, ojourd'hui, pour 're-
cevoir le moindre immortel. Pour te mMrécJia!
Focfti , il cn faudra trois.

Bt, aV. est daas Ca destinée de la Coupole «le
orouter sewis une tempête «de «cris el d'appCau-
àtamfiivsfts, ce sem ce jour -lii. A certake mots
«jui feront Jxafte : Marne, poilu, victoire, ct, que
ce soit le «maréchal ou M. I'<^n «caré «qui .les ipiro-
nonccnl , on verra se Idrcsseir une foute hur-
Cante, entliousdassmée. certes! «piab excitée auàsi

pw sou propre dédhaînemenl. Sur Cim «tes
bancs, perdu enlre «teux halète verts, un peu
ouKié, le «maréelral Jatfre pleurera.

«H DE U BM
Elle, àans sa-lettre : t ... V«ous J>roiloinge;z une

egonie s.ans issue... »
Lui, dans sa réponse : « Si votre agonie esl

sans issue, vous êtes au moins sftre de n'en pas
mourir. »

Confédération
tes Chambre* fédérales convoquées

pour lo io novembro
Etant litenné que 3e délai de dénis mois pour

l'adhésion de la Suisse à la Société des nations
commence à courir ces jours, te «Conseil fédéral
a décidé de convoejucr l'Assemhlée fédérale pour
le'lundi, .10 uov.erabre.sïfutde'discsuter la queslion
de Ja Sociélé des nations. Le Conseil fédéral a
discuté dc façon approfondie la queslion de sa-
voir s'il n'y avait pas ùieu «te convoquer «déjà
sur la base des pleins pouvoirs te Conseil na-
tions* nouvdltemcnt étu au lieu de l'ancien Con-
seil nationaJ. IV est arrivé finalement à la con-
clusion unanime «jue, en raison des difficu't«sis
techniques qui se présenteraient pour les délibé-
rations «de la commission et «tu fait que l'ancien
Conseil, dont le mandat expire à fin novembre,
est encore compôlent aux tenues de b Constilu-
ïiott, c'est l'ancien (tenseùH qui -doit êlre convo
que.

La session exlraotdinaire de l'Assemblée fé
dôrate durera sans doule d«eua semaines au
moins, car îa commission «du Conseil «tes Elats
ne pourra sc prononcer «que «piaud l'affaire
a«ira été liepiidéc au Conseil national. Il «si
possible «pie te Conseil nalional après avoir
¦discuté te projel , s'ajourne «p«oiiir t<ne «courte
période jusqu'à ce que te Conseil des Etats ait
pu se prononcer. Le Conseil naliemal se réunira
à nouveau en une séance finale pour le vote
définitif

Le marqui s  Paulucci
Le marquis Paulucci de Caiiboli , ministre

d'I'taiie à Berne, quitlera prochainement la
Suisse pour se rendre en qualité d'ambassadeur
à Tokio.

Le
^ 

marquis Paulucci -de CalboK représente
depuis te commencement de 1913 l'Italie à
Befoe. Son dépari sera vivement ressenti dans
les hautes sphèr-es fédérales , où l'on a pu appré-
cier, durant toule Ca guerre, la délicatesse des
manâères et la loyale et franche amilié du dis-
tingué diplomate pour notre pays.

Le Grand Conseil genevois
Les élections au Grand Conseil genevois, fi-

xées d'abord au 9 novembre, auront lieu ie
23 novembre.

Gymnastiquo
L» pToçKalnc fête fédérale «te gymnasticpie

aura tien en 1921 ou im 1922, à Samt-Ga/U.

Aux tréancien de l ' A u t r i c h e - H o n g r i e

Le Comité de défeiue Autriche-Hongrie com-
munique :

•Kl résulte «tes dispositions du Unité de paix
entre l'Entente et l'Autriche «pie tes créanciers
suisses «te l'ancienne monarchie austro-hon-
groise sont aslrei»!8, pour Ea fiauvegairde de
leurs interêts, à diverses opérations qui se
résument comme suit :

Les «biïets de la Banque austrehongroise non
estampillés qui se trouvent déposés dans d«es
bampics en Suisse devront y rester immolbilisés
jusqu 'à nouvel avis.

Les Suisses porteurs d'emprunts d'avant-
guerre non gagés, mais représentés paT des
litres" sont «invrl.es à les déposer jusqu 'au 8 no-
vembre 1919 dans une banque suisse en lejs ac-
compagnant d'une dédlairation de propriété.

En ce qui concerne Jes litres de la dette «te
guerre aulrichicnne, $eur dépôt devra êlre opéré
d'ici au 8 novembre dans une banque sui-sse en
les accompagnant d'une déclaration de nationa-
nalité dm propriétaire et d'un affidavit étab'is-
sant que, au 9 septembre 1919, il élait /léjà en
possession des .iitr.es. Lc retrait de ces différents
papiers (billels de banque, .dettes d'avant-
guerre ci dette do ««guerre) pair Jeur propriétaire
est naturellement «pos&sililte. Par conlre, le Co-
milé «le défense Alitriche-IIongrie s'ocexipcra
uni quement dc Ja sauvegarde des intérêts des
porteurs dont «les litres sc trouveront déposés
dans le délai «ci-dessus ct «qui rcsiteront toul te
temps nécessaire dans unc banepic «suisse. En
outre, te Comilé se verra dans 3'ohligation «te
refuser toutes Ites, annonces «pii iui parvien-
draient après le terme ainsi fixé.

Suisse et Roumanie
'A d'occasion «ht départ dc Berne de M. Pa-

cliano, ministre de Boumanie, Se Conseil fédéra]
a offert , à l'hâta! Bellevue, un grand dîner.

Etaient présente, M. Gustave Ador , présidenl
dc la Confédération, MM. Calonder, chef du
département potiliepte, «Dé-aoppet et Haab, con-
seillers fédéraux, Lardy, ainsi qtie laus .tes
membres de la légation «te Boumanie.

Au Champagne, te président de la Confédéra-
tion , dans un discours empreint de la plus
•grande sympathie poar la Roumanie et son cc-
présentant, a exprimé,. en . .paroles émues, te
grand regret que lui ¦causal te départ de M.
I'acliano.

M. Padiano a remercié ct a exprimé son ad-
miration pour l'œuvré humanitaire accomplie
durant celle longue guerre par Ca Suis.se.

Russes de Suisse et Suisses de Russie
¦Le Conseil fédéral va organiser, à destination

d'Odessa , un convoi de Russes de Suisse, mo-
mentanément privés de moyens d'existence. On
espère que te transport pourra ramener en
Suisse «n certain nombre dc nos compatriote»
qui , ayant fui la Bussie soviéli/ste , se sont réfu-
giés sur les rives de la mer Noire. . ,

lai» ;sass§3

SUISSE ET SAVOIE

Le Consoil fédéral a approuvé lner , sous ré-
serve de «piWqiics modifientions rédaclionneKes ,
un message relatif à la Savoie. Voici les projio-
sitions qu 'il soumet à l'Assemblée fédérale :

Est approuvé , sous tes réserves fonmuCées par
te Conseil fédéral dans sa note du 5 mai ,1919
au gouvernement fiançais :

L'accord intervenu entre lc -Conseil fédéral el
te gouternemient français, à teneur de l'article
435 du traité de paix , du 28 juin 1919, entre Ces
puissances alliées ot associées ct l'Allemagne',
établissant :

- 1. La reconnaissance cte la neulraliUé perpé-
tuelle de Ca Suisse par tous 1« signataires du
trailé de paix , telle qu 'elle est envisagée dans
l'acte-du 20 novembre 1815;

2. La «reconnaissance dc la neulralilé de la
Saisse, comme un des engageftie/tts internotiio-
naux etestinés à assurer De maintien de la paix ,
dans te sens de l'arlicle 21 du pacte de la So-
riélé des nations ;

3. L'abrogation de la neutralisation de la
Savoie du nord ;

4. Le tléslrrtéressamcirt des puiUs«M\ces signa-
taires du traité efe 1815, relativement aux ac-
cords à intervenir entre le gouvernement fédéral
el ie gouvernement Irançais pour te «rèNgtemcnl
du régime futur des zones franch.es de la Haute-
Savoie cl du pays de Gex.

'"¦>¦¦¦¦ " *
DE CAMPI0NE A VADUZ

La sociélé «pii exTf.oitsait la mai/son dc jeux
dc iCampieaie avisant «elû fermer les portes ete son
cash», par ¦ordre du gouvernement italien, est
cit «quêle d'un asile plus sûr ct a jeté son dé-
volu «sur Vaduz, «dans Qa principauté de Liech-
tenstein.

•ILe g-ouvernement de la principauté est saisi
d'une demurate d'auloTisatioai présentée au nemi
«te la isexàélé, qui est formée de toiSeurs de fonds
français et suissos.

La sodélé fait dos «pr«opositioins mirobolantes.
«Elle s'offre :
à faire les trais d'un «service public d'autobus

entre FeldUircli ct Vaduz ;
à supplier Se coût «de i'enlrclien des dûmes

ent l i lr : :  ;
à établir proprio sumptu une distribution

dteau daas te lias pays ;
û financer un emprunt dlEtat ;'
à coonbCor te déficit d'un liôpital ;
à «construire une gare ;
ù pa«rtteiper pas farine d'ins*aïatioin «te la lu-

mière étectri«epie ;
à soutenir la maison de «Tetraite du dlergé à

Zizers ;
enfin, à doter unc écote profcssionnellte.
La sexmme des dépenses auxquelles la sotâété

s'engage «le la «sorte s'éCève à 7 millions.
'Mais on ne doute pas «pie Je g«ouvc*rnement

élu Ltechtcnsitein ne refuse l'argent du diable.

FRIBOURG
Les élections fédérales

•On moufi écrit de Romont :
Los délégués êtes «communes de la Gtâne se

sout renconlréis en grand .nombre hier après
midi, mardi, au Censcte «catliioflicjuc «te te. Gldne,
à Romont , «pour y préparer ie& pr«o«chakies «Sec-
tions féeléralics. Ites llocaux du Cercflo élaient
archicomKcs. M. Mauroux, préfet du «tistrict,
«présielent du Cerdc, a «ousient la séaiKM» paT «des
souhaite de btenve>mie eltalewrcux. Il a donné
ensuite «la parole «à ML -Eugène Grand, député
sortant au Conseil natiemal, qui a fait un ex-
posé très cCair et très apprécié de da situation
e«!«eclora£e nvec lc régime de in représentation
proportionnelle» L'oradeur a supputé tes chan-
ces «tes divers parlis à !a veille de Ha <**irsutl-
lation popui.iire ct il a corodu , au milieu «tes
Inuvos, «juar un patrioti^c appel ù texis les amis
ete 'l'orerre.

M. Eugbnc Desclienaux, ' jnge féderr f l, a ex-
primé la fierté qu'il avait "toujours éprouvée
«\ représenter à Berne te peuple catliolique ct
traditiaaiEtfistc de Fribourg. Il a assuré «qu'U
resterait oiHacbé par des liens ind«cslructibles à
son «flier canlon «te Fribourg et à sa «petite pairie
tflânoise. Au milieu dew aceAamatitm«s, il n invité
se« con-cMo.vena a «slcr 'fidtf.es au drapca«i
calholicpie et <x>nservu/tcur, symbole «te la paix
ct de îa concorde dans l'ordre ct «l'union des
classes sociales.

M. Mùsy, «îonseflter d'Etal, a fait f«c procès
très applaudi des «adversaires les plus dange-
reux dc mos principes et de nos traditions. Il
a caractérisé en termes vigoureux l'action elis-
seflvante ct pernideusc du mouvement d'cstirê-
inc-gauchc, en insistant avec force sur te ral-
Itement néces/saire de tous tes patriotes, pour
nsisurer la «coitscrratioai dc l'ordre social dhre-
tipLn

al Torche, ancien conseiller d'Etat , salué,
Oui aussi, par des applaudissements, a esquissé
ft Earges traits Qa situation financière de la Con-
fédéralion ot 'les tâches «pi» attendent le f-ulur
Parlement fédéral. It a dit un mol encore de Oa
«positiem privilégiée de noire canton au sein «te
la familte Jwivéliepie, position «fu 'AI s'agit de
«maintenir cl de fortifi-er p» «la ccfllalxrralion
active de tous tes Fribe>urg«eoisi qui ont au icceur
J'iamemr «du «soi «natal et de teurs institutions rrti-
gieuses et ]iolili«iucs.

Ces dàscoun ont produit une profonde
impression et ML te i»-éfct Mawoux s'«t fail,
auprès des «orateurs, l'interprète «de la gratitude
des. délégués. M. Mauroux a clôturé celle réu-
nion pteine d'cnlrain «par un vibrant rappel à la
traditiommedle discipline «tes cons«rva|.etrrs (Aft-
l l ' l - s

IJes sajssserniMées si réusssies de Châtel et de
Romont font bien augurer elc la campagne
éleoloraie. Vue troisième Téunicn, destinée au

district de ta Gruyère, se tiendra S Bu^^ 
^main, jeueti, ù l li. 'A, nu Café Moderne , e| non

«au «Cercle catholique, ainsi qu'on nous l'a [a-i¦dire «par erreur. IMIM. Gramd, Musy et Os«rGanoud , députés sorlants au «Conseil natiotu 'y prendront la parole. "

• •
Ixss présidents des «scclions de la l'oa-tp^i,.

conservatrice dc Ca Singine, réunis ù Tav«i ollteléc«I» de tenir , le «dimanclie, 19 «ootobre danstoutes tes sections, des assemblées poptfbij,,
pour la préparation du scrutin du danamcl..suivant. ^K

«Cnntiqae
dédié anx étudiant* du Collège

M. Je professeur Gogniat nous prie d'insérer •« Un des compositeurs Ces plus cn vue à '
tl'écoie française moderne, M. Georges Renardmaître; de chapelle à Saint-Gcrmaiin-1'Auxcnrois'

à Paris, vient «d'écrire un superbe cantiejue S11jdes paroles cn l'honneur ote saint Michel nui)dédie à nos élèves du Coijlôgc 11 a appris lenrzele pour le chant collectif à Jeur* cérémonies
religieuse». Lc fart mérite d'être sigillé à cause<Ic l'attention délicate à l'égard de Priliexirg «tcn outre, parce que celte ccu*tc a élé «iiktmnh.
au concours dc composition de Tourcoing
(Nord) , ouvert à l'occasion du- congrès geSnéral
ete 'musique sacrée tenu dans celte ville. ^ ̂au 38 septembre «te cette année «même. M. lle-
nard «esl comm chez nos élèv«s, qui chantenl
avec entrain ses admirables cantiquies au SacJ-é
Cœur. Beaucoup jouent ses nombreuses pièces
pour orgue ou harmonium. Cet hiver, ils met-
tront à l'étude deux «de ses œuvres de ptuv.
grande importance : l'une, 8a Fille de Jephlé ,¦rarttate inédite avec «soli ct chœurs ; l'autre
Ode à sainte Cécile, cantate aussi avec soli et
chœurs, epii va sortir dc presse, ces jours-ci, à
la Librairie dc l'art catholieme, à Paris .

Société cantonale
des magiques rrlbonrgeolaei

L'assemblée des délégués de la Société canlo-
n.tlc des musiqu.es fribourgoc»ises aura lieu 1
Rue, dimanche 19 oclobre courant, à S beurct
dé l'après-midi, dans la salle de justice, i
l'hôtel de ville, avec tes tractanda suivants
Réceptions et démissions éventuelles ; rapport
du comité canlonal et des vérificateurs dé-
comptes ; «nomination du comité cantonal ; fih
cantonale, «Swenlucidement .désignation de la
elate , du lieu et de la société chargée de-sots «-
ganisation ; propositions du comité cantona» et
des sections. -

Les sections qud ont des propositiems à for-
muler sont priées de te fairo par écrit ct suffi-
samment à temps pour que le comité p«uisse
donner son avis. Les scclions qui «tésireraient
se oharger dc l'organisation de Ja prochaine lii*
cantonale sonl également priées d'en faire la
demande par écrit ct à l'avance.

i /orphel lnut  de la ville de Frlbonra
Par suite «de circonstances aussi fAcheusu

•qu'imprévues, la fête du cinepiantenatee de
l'Orphelinat, fixée au dimanche 26 octobre, a
dit être renvoyée jusqu'en décembre prochain.
Un avis ultérieur indiquera la Baie exaotc «Je
cot le fête «ximmômorative.

Des blesses de la gnerre

«Deux mille grands blesfiês austro4wn«groiis tl
aUcmanels pass;ronit en gare «te «Fribourg «lé>
etemain, jemdi, 16 odobre, è 9 h. OS du matin .
D'autres «e»iwois suivante sont prévus pour les
17, 10, 20 el 22 octobre.

Enfants viennois
Une dépêche de Vienne annonce au Comilé

fribourgeois d'hospiUlisalion des enfante vien-
nois l'heureux retour de ces enfants dans 'oir
pays.

'Arrivés à Fribourg te 4 août eternior, les chers
«petits ont trouvé dans Jes famûles qui les at-
tendaient «l'accueil Jc plus affec«tiu.e!u& et une
nourri-tore réconfortante hien nécessaire apré*
tes privations de toutes sortes qu'Us avaien!
subies. Tous ou presque tous, une dizaine de
malades n 'ayant pu partir, sont rentrés »
V ienne fortifiés , munis de vivres «t de chaud'
vêlements. Là encore, la générosité fribourgeoise
a fait des «prodigues ct sa pitié o «sauvé ites pauvres
petits de Ca maladie qui tes guettait sans plu*
-rencontrer dc résistance.

¦Les personnes qui ont nssislé te 30 scplombre
au départ «des 600 enfants viennois ont pii lire
sur Seur figure l'amélioration ' de Bew -santé. La
¦séparation entre parents adoptifs et enfant*
hospilailisés ne s'e^l pas effectuée «sans déchire
ment. Aussi nombreuses «ont les «lettre* de rc
connaissante arrivées de Vienne ces jours-ci

'Le Comité fribourgeois a vu sa tâche {grande-
ment «aEégéc ipar des dons généreux «qui lui «it
permis l'achat de vêtements el de chaussures.
Les plus déshérités des enfants viennois «sont
repartis vêtus ot chaussés aux frais uto Comilé.
«D'autres, et c'est 'le plus grand nombre, ont
emporté un trousseau complet offert par tes
familles.

A te veflîe ' ele boucler ses «oomples, le CeimiJé
friboitr-gc'Ms d'iiospitalissalicm aut enfamls vien-
nois «se fait unc joie ct un devoir de remercier
chaleureuse/ment (l«es personne» et les industriels
charitables «fui lui sont venus cn aide. Si /le
Comilé a ie bonheur' «te tf-otre ses comptes sans
déficit, il te doit à 'rinépuisabte charité fribour-
geoise -ainsi qu'à J'aide «te epiolquos îamilteî
étrangères estai*ios en Suisse,

Nous prévenons not abonnit qu 'il n 'oit
prit nott d'aucune demande de changement
d'adrette tl celle-ci n'indique le domlclli
précédent et n'est pas accompagnée du mon<
tant de 20 centimes.

L'ADMINISTRATION.



Nouvelles cliniques
Dans sa séance ete samedi, te Grand Conseil a

discuté le projet de décret -autorisant te «ConsciJ
g&al i, organiser divers servioes ete l'Hôpital
canlonal.
.tf. te doaleur Clément a tonclionné comme

(jpporteur. Voici un résumé du débat :
M. Clément. La question dc nos hôpitaux

cantonaux pré-occupe depuis longtemps et .4
juste titre d'opinion publique fiibourges-oise. Na-
«uète, dans tes cantons voisins, on cnlcndait
pas mal de récriminations, voire de railleries
f g  l'état mulmncntaiirc ete notre service hospi-
tiiei, notamment au périrai de vue opératoire.

Depuis, d'incontestables progrès ont été ac-
conip ïs «ians notre canton, maf» cda ne BUIîIII
pas. Il nous (faut «tes installations pdius moderne-s,
,u«-U>ut au point de vue du diieignostic ol pour U
traitement ete mala«die.i,. relevant de spécialités,
lue maternité «e»t uviaiiii tout «éoessaiire. Si l'hôpi-
tal des Bourgeois de «Fribourg ouvre p'.us large-
mont que jaeii's ses portes aux non-bourgeois, il
r,-ste cn«core un trop grand nombre de mafadesqui
sont baitollés enlre diverses instances avant
,3'ctrc admis élans un établissement hospilalior.
l' n centre cantoned d'hekspitalisa'lion s'impose
j; s'impose d'une façon plus urgente que l'en-
sflgncment m«éetical «lui-même, bien que cert en-
uwmcmciit élût éflrc te cour«onnemenil «de notre
ftiiïcrsité et qu'il dût constihiiea- un excellent
stimulant pour Cas m«é<tecins changés ete «coure.

Ce sera te mérite ete AJ. te conscâïer d'Etat
pylhon d'avoir voulu réaliser ce haul enseigne-
uicnt méelteaï umv«ersilaine, capable de jeter sur
fribourg un lustre nouveau. H se proposa
d' abord dc créer ites instaClations pour les bran-
ches de la nteeteea'ne porsaissant ete r«éaâi'saiioo
olus ingrate , c'esd-à-dire penix certaines sipéeria-
Ijtrâ. Il s'assura pour oela 3e concours ete per-
ionnes capable.» non seulement elùappoTter "tes
tonds, mais d'allir«eT par leurs relations étendues
a clientèle étrangère, ¦celle «de notre petit pays
cuvant être forceaneni «restreinte. Malheureuse-
ment , quelejucs parsonnes consujtécs, imparfai-
iement renseignées sur nos besoins locaux, pré-
(oiiisèrent des installations «grandioses, hors de
proporti-on av-oc teur ¦destination, et pour ûes-
quclCes nous avons qucûque p«eine aujourd'hui â
touver l'emploi te p&us utile. -—

U. Clément rappdle la consitruction de «la cCi-
jL<pie de Gambach, «édifiée à l'aide «du legs Ger-
bex el «destinée d'abotrd ù l'ophtalmologie. Trop
pjnd pour oe servie, ùe bâtiment fut rés.crvc
•our Ja Maiternilé, tanelis qu'un autre, construit
i l'extrémité du quartier de l'éiroltes, élait prévu
four les malaetes des yeux. Vint la guerre, epii
«arda ces projets , mais qui permit, par une
Jciffi-eose -combinaison de Ja charité, d'aménager
« île meubler complètement Ces deus bâlimenis,
uns frais pour l'Etat,
le llapporteur fait te récit de l'mtervention

•t M™ de Montenach, en faveur dc i'instaMa-
fei d'un hôpitai d'inteirnés à Eribourg, inter-
wtkna «jui fut .couronnée, de succès et «suivie
func «crois/ade tte sousemiplBWi organisa dans
1rs «pays dc l'Entente «par M™" ete Montenach
c. par M™» ete Zuridi. Les sommes cennsidéra-
Xes ainsi «reoueâllies servirent î l'ameublement
6 «ai instaffliaticms intérieures de;s deux cîini-
pes, amesublament et nifltailatiexns epii devaient
deneurer te propriété de l'Etat «au départ des
internés. L'hôpit/al de Gambach comprenait 125
Es, elt celui dc PéraMes venait d'être aménagé
i soa 'lour tea-sepie survint î'-armisticê, epii rap-
fcùa ies soWaits alliés «dans fleur (piatrie. Pres-
que aat-eâtôt «apr̂ s, om dut songer à utiliser les
wuvelJes «cliniques pour les s0«iciiais suisses
tpwuw-s par J'épidémte. Les 3e»caux furent mis
nec iisur /mobilier â ja dàspoâtioni du médecin
m chef de d'armée, ct celui-ci a exprimé le
désir epi'il cn fût ainsi encore cet hiver.

Jl. I!c etocteur Clément me clôt pas «ce cha-
i>trc dc .̂ histoire dc nos cli'iiiepics saans erpri-
«r «la /rcioonnaissance du pa«ys asm personnes
éjvouces erui . par Seur itiiliailive et -leur «céné-
nasc «activité, ont pr«ocxire au canton de Tra-
lourg de prée-teuses instaHa'lions.

Le rapporteur expose ensuite l'arrangement
tvant-igcux inten-veaiu entre l'Etat, d'une ixant,
<! la Ville et la Bourgeoisie ete Fribourg, d'au-
tre part. La Bourgeoisie enverra ses « ras chi-
rn«BkaMx » «et ses •accouchée» à Sa cJiaUjue chl-
nrgicsle ou à la .Ualerm'té, d ces bonnes Sœurs
bcRpilnllicras ete il'.hApiM prèter«on* à la iMatcT-
alé un cssaiim ete reiigieuves, epji desservironit ,
novunnant la <liiLrisoiTe gratification dc 5 fr. que
l'Hôpital leur ilonnc à Ne>ë8, ia nouveite eiiui-
*fle , 'avec D'aide d'infirmières, «ndiamment d'élè-
Wa de D'Ecole de Pérefites. M. Clément s'arrôlo
tju'einent à uno question epii a occupé temg-
«einps l'aulorité oaintomule ert la commission :
fetc do ila juxtap«>silion ete la cffiiniepio chirur-
f ra lc  oi ete dia Maternité au bâtiment de Gam-
Iwoh. On «renonçsa finaleanent à e^tte jetée, pour
riser\-er à ia IMatcrnilé te Irâlimcnt de Pérolles,
fei ĵu de iprime abord pour abriter la clàni-
isc opltlalmique. B «açt é̂ -idcnl, ca «effet, que
i'-lnimeiUile de Péirolilcs osil trop vaste pour la
tcii-: ophtaCmoliogic, tanelis qu'il se spirêle mieux
i*«r ù -lfateroflé, surtout si «iwlle-ci d<x;t se dou-
ter d'une écoOc dc s«agis-femnics. 'I-e premier
ftage scrairt réservé asuix çicnaiotuiaires, et le Tet-
«k-ohaiis&éc aux enfants.

Quant à Ha cliniq̂ ie de Gambach, trop grande
Pour te service ohirumgica1!, ele contiendrait éga-
«^raent une section (te médecine inteirne, «des p'.us
*uiha:tables , dc l'avis du corps médical, comme
'talion ete «etoasanostic. Tous lés ihôpilaux e»mp-
tait. comme on sanl, des cas dc diagnosliic «diJfi-
toles, dont l'éhicidation exige non scuicment du
woir ef de rexpénience, mais des ilaboiratoires
comPlcts «et êtes ins-talCatrons ete irayonis X, telle
*»il en existe une fort bejte A Gambacte Méde-
O» ou h&pilaux pouirratent nelrcsser à celte ans-
l'iution Ceure cilicnls, tout au moins jusqu'à la
P«"f(W.ion du «diagnoist/ic, et ifc «reprendraient en-
!*'e te 4raîtement à domicae ou à Cbâpètstl.

Pour des molits d'opportunité ¦— difficultés
¦lun ohau<lfa'ge smififisant et «réserve- ete l'ulilisa-
fcoa des Çoeaiix pour l'armée — te Rapporteur
?-'.«-li<Ta>>t pour relajder jusept 'oiu' printemps

l'ouverture au fâtiimenf 3e Gamfiadî , ïandis
q'il est parHsao de l'ouverture immédiate ele Ca
Maternité. B propose, en terminant, de oioelifier
le décret dan» ce sens, et ete iaisser au gouver-
nement fc soin d'ouvrir tes nouveau» services
hospita/Llters dant Ses locaux et à l'époque qui,
après entente avec les méeteeàns, paraîtraient Ite
plus favorabtes.

'M. Ducotterd soutient tes propositions du
rapporteur ert «ete la commission. Les Jiôpilaux
àe «district regorgent ete malades ou eKagnaslie
incertain; d'outre pari, Ceurs installations sont
insulllfosantesi «lu s'«aglt «tpendant de n'ouvrir épie
tes d'miques tes plus/ nécessaire* : cbisurgte et
méetocine interne, gynécologie rt malemité. Le
service ophla«lm;quc «peut attendre. Une dinique
5arv-ngotegi<)ue popuilaire et une cUnique derma-
teylopejue Tendraient p6uis ete iserviocs qu'un t»0pi-
tal ophtalmôque.

M. Savoy, eiirert'eur ete d'Inli/rieur, se ra*i.i
aux «cemcluskme du distin^é Tapp«ortcur «i,fait
un bref historique de i'iielitutian de l'Hôpital
cantcnKd, de 1WÏ à nos jours. Ill rappeftle que
la iprscimière sertion de BTIospioB «cartlona.1 fut
^Je dc Marsens, déoréiée en 1.869. Depuis lors,
avec tes «progrt» elc ia seàenoe et la femelatkin dc
l'Université, te plan ete llwpital canlonai du!
être modifié. M. Savoy explique les changements
intervenus et les projets successs:fs du gouverne-
ment, qui s'ost «arrêlé à «l'idée d'une ioi organique
pexir l'cnseniMc dc l'hôpital cantonaS. Mais l'éla-
boraUcil d'une tilie loi néasssite des étuelcs lon-
gues ct ete&catas. D'autre part , te rapporte-ut a
suffisamment démontré que C'ouvert-urc des ser-
vices de cliirurgie et de gynécologie est urgente.
C'est pourcpioi te ge«rvemement «sodlteite l'aulori-
salion d'organisser «provissoireanent ces «scrvtees. H
3a sexlïidte d'une manière d'autant plus pressante
epte d'ameadiilemcnt et le /matériel des tliiniepies
de Gambach rt dc Péroïes sont su-scsejrfibles de
se détériorer si «om les laisse sans cmf tak

M. Oe DiTCCteur de l'Intérieur joinc s«es félici-
tations à cotes du porte-pairolc elc la «oomtntt-
sd«oin à d'aeteassie des flammes «te cœur <pii ont
contribué par ieur générosité à rendre utites nu
pays dos institutions dont on pe-ut attcnelre tes
plua granels services.

M. Léon Genoud fak état des «sco-ices que rend
te Dispensaire «antitubesTcnP.«cux pour proposw
CélabltascTnent d'«une «peiBycliinique. II rappcJie tes
bienfaits de lŒJotfa êtes mères ot souhaite «de voir
ces bienfaits se multipilter après i'ouvorture de
«la «Maternité. Il recommande égaitemeiit S'imti-.
foaon d'infirmières «de paroisse.

AI. Charles Chassot «saïue (les neMivcKes clini-
ques, que la ctasse des déshérités attend deprà
si longtemps. 11 demande épie tes «p.auvTes soient
h«aŝ iitai!is«é8 de «pr^férenoe 

aux gens fortunés dan>
Cœ hôpiilnLUx «tle l'Elat P«our ôêa, l'assise finan-
cière de rilosptee cantomall doit être soliete. L'e^t-
eVc suffisamment ?

M. Blanc rend «hommage au elévou«em<ent du
corps médical fribourgeois, auepiet les nouvelics
cliniques pcrcneiltront de mieux remplir son rôle
eh. s. i - ia l .• '.,; auprès des mailadcis pauvres surtout.
Lo «député «buKoîg préconise l'adiat d'une andiu-
tanec-automobite.

M. Muig,' directeur des Financés, a toujours
été d'avis «que 2« «dind̂ es «s«é'poré«es «sont «pdus
coûteîusca qu'em hôpital où sont concentrés tous
les services. Mais tes «circonstances ont imposé
les ôiœques. En tous «cas, ceïeu-ci se/Tont entre-
tenues p» tes deniers publics, ce epii est infini-
ment préférable à texis tes «établissements pro-
priété ete sociétés anonymes. M. Musy déclare que
ItEtat e:on.sacresrait pour sa part une contribution
annueite d'une itrenltaime de imïle fraiKS à «Tex-
pBoitatten do» deux nouvelle» clinieju«cs, s«ans
compter l'intérêt du fonds de l'Hospice canto-
«taafl, intérêt '̂on peut évaluer à 40,000 francs.
- M. Clément répond aux divers déiLairs expri-

mes, tl convient, avec M. Chassoi, que ies cK»
n«iqu«cs doivent être largement; •ouvertes aux
malheureux. -Il rappelle ;\ e;e sujet que l'Hôpital
d«os Bourgeois de FTT;«b.ourg, oCors qu'il sVtppeOait
Hôjnlaî de Notre-Dame, lecovait indisitincleTiicnt
¦tes malades étrangers ou indigène», à lo seule
cemdition qu'ils fussent pouvï>es. Nolrc régime
d'assistance csl boiteux1 à cet égard. Il est préj
vu. à «la dHnique ete PéroKes, un sierniicc tte con-
sultattens gRVtuites. Les «vœux: formulés en cc
qui esoncerne tes infirmières ete paraisse ct l'aui-
biflanoe-automobite méritent d'être pris en con-
si«<léira!i;on.

M. Charles Chassot ayant «d.eman,àié que'ques
pré«cisions d'ordre «finanoter sur Ca clintepre de
Perdîtes, M. Savoy, ebrecteur dc l'Intéiiieur, ct
M. Musy, directeur des Finances, donnent les
explications nécessaires. M. Léon Genoud sou-
lève Ha «question du sanatorium et fait un «ap«ped
en faveur dc Ca Ligue contre la tuberemlose.
M. Ce conseiller d'Etat Musy émet à cc propos
d'idée d'un sanatorium de plaine, epii pourraiit
s'étever non loin de Fribourg. Après une Tépli-
que de M! te docteur Clément, on passe
à la eïsoussion «êtes articles, qui sont adoplés
sui\-ant te texte amendé ipar Oa commission. Voira
la diisposilion esscntiofle : Le Conseil d'Eiat esl
aut on se a orgatnscr et à mettre en activité les
sorveocs suivants de l'ffôpitoil cantonoC : ohirur-
/^e, médeoine interne, g)inécok>gie, maternité, pé-
et-oitrie «et ophtalmc'e, -dans les bâtiments situés
aux quartier» de PéroOSes ct Gambn'ch. Le Con-
seil tl'Etat présent'Cra, si pos«sibte, dans te cou-
rant d« ¥ année 1920, un projet de loi caganssant
définitivement l'Hôpital cantonal.

Le «décret a été voté, ainsi épie nous l'avons
¦dit , à C'unaircmiU; des députés présents. i

SOCIÉTÉS DB FRIBOURQ
Musique La Çortcordia. — Demain «erir jeudi,

«\ 8 hcu-Tcs précises, cn tenue au Théâtre pour
la Gloire qui chante .

Musique de Landwehr. — Ce soir, mercr«edi
lô o-ctobre, pas de répélition , te local étant
occupé par te Conseil «général.

(.'nion êtes travailleuses. — Ce soir, mercredi ,
à 8 h. y,, au .local, nie de Morat , 259, l'Union
des «fravai!teus«es reprendra ses assemblées men-
sucKes. «Causerie dc M. te Directeur. Reprise dc
l'activité 'dîtns tous tes services : caisses de ma-
ladie, ete secours, elëpargne ; «cours dc coulure ;
seclion de chaut , cenolc d'études ; bibliothèque,

NOUVELLES DE LA DERNIERE HEURE
i K V .y  ' ' L'es 'AUemand» ""* "?3
|: H/ dans les Etats baltiaaes ĉ

Berlin, 15 octobre.
(Wollf.) — Le Comité de d'Assemblée natio-

nale pour ies affaires .étrangères a discuté
1/i-uijourd'h.ui au sujet de la situation élans ta Beil-
Uquc. Le ministre ete l'exteirteur a donné êtes
«jcCaJrensstJments au «ujot «tes mesures qui onl
été prises; en vue «du -- retrait «tes troupe» alle-
lllÎMllIll

L' AiiKltttcrïe et les Etats baltiques
; Londres, 15 octobre.

(Bureau lituanien j  — En raisejj » de la décou-
verte d'un complot germane>-russe «dirigé contre
les Etats baltlqucs , Ca pre/s-se anglaise exige la
reconnaissance immédiate de l'inetépenefa-ncc ele
G'Esiome, de '.a i«cttonie et ete la 'âtnanàr
¦> j  A la Chambre française

. Parts, 15 oclobre.
(Vlaoas.) — A .te Chambre, su* cours dc la

¦disetussion d'ouverture au sujet dc l'annulation
ites crédits militaires, M. André Lefevre (socia-

ifiste indu-pendant), après avoir mis Ce pays en
yarde contre «a continuation de» arme-menls ele
rj Atlemagne , notamment la fabrication de l'ar-
tillerie demt on a di» indices par des pub'.tea-
tions, a «Montré que la Chambre, antérieuremenl
à.'ia guerre, ne cessa pas de veiller à l'augmen-
tti t ion des armements dc la Franec. Elle a volé
teintes les dépenses, dépassant parferis tes cré-
dits demandés.

M. Briand , en confirmant tes eléclarations de
Lefevre, ilit que la Chambre a volé notamment
i'-augmentaAion «tes projectiles de V-artelVerie lé-
gère, ce qui rcndil de grands servions au coure
de la guerre où te -canon ete 75 l'emporta sur te
77 _ -allemand. « Nous fûmes contraints, il est
vrai , â une guerre de siège, où ùCLS «Ailics assu-
mèrent la lâche imprévue et formidable d'assié-
ger les Emprres centraux et de les obliger à ca-
pituler. Ils y réussirent juseju 'à i'écroulemenl
des «annemis. >

M. Bénézet a confirmé tes -déclarations de
MM. Lefevre et Briand et a -ajenité que te régime
qui TeneKt l'Alsace-Lorraine à ùa «ntere-patrie a
bien mérite de la Frasiice et que te Parlement a
sa place parmi les bons serviteurs ete pays qui
•ont assuré te victoire.

Au Sénat français
Paris, 15 octobre,

(llavas.) — Le Sénat a aeiopté une résolu
bon rc.'a.tivc au etesarmement de l'Alifamagne
et • à 3'atfoc; LI : inn per priorité à te ftance ds
versements faits par l'iAIema^ie.

Parit, 15 octobre.
(Havas.) — La commission des affaire»

étrangères -du Sénat a epperlé des «m«odtfioa.tions
au projot-relatif à la-fixation de la «date «de la
-cessation des hos!:'i:Os. H à supprimé la «dispo-
sition décidant «que la date de la cessation êtes
hostilités «serait .celle du jour où paraîtrait au
Journal officiel 3a,loi autorisant M. Po 'x.ciiré à
ratifier te traité de paix. la «commision a pro-
posé ep*e certte date wil celle du jour de pro-
mulgation ete Ha loi.

La France dans l'Allemagne occupée
Paris, 15 oclobre.

(Havas.) — Al. Panl Tirard , malire de se-
quête, a «été nommé haut-commissaire -des pro-
vinces du Ithin et président dc la" haute com-
mission interalliée pour te terriloire rhénan.

laa censure en partie rétablie
Paria, 15 octobre,

'(llavas.) — Après avoir supprimé Ca censura,
les autorités d'occupation l'ont rétablie pexir ks
territoires de la Sarre ¦Ct de i'Alsace-Lorraine.

Une juste réclamation
Milan, 15 octobree.

On mande dc Washington au Secolo «qu'un
groupe de «sénateurs «américains a présenté unc
motion demandant l'insertion du nom de Dieu
dans le traité «de paix.

Le ministère hongr-ois
Budapest , 15 octobre.

Lc président du conseil eles nénisstees, M. Frie-
elrich, a déchiré, à C'assemMée ¦conshrlsuiàvc ^
«parti nalional indépendant, epiï! ne voûtait s'en-
tenelrc ni avec «tes «socialistes ni avec Ces radi-
caux, mois qu'il était prêt à «collaborcir avec tes
partis ftibéraux. U défendra te «pays contre le
bololiévisme, et Ces Juiïs contre les prejoroms.

Allocations de renchérissement
Carisruhe, 15 oclobre.

•l-a Diète badense qui élevait dc nouveau se
réunir te 4 novembre, seîra déjà comvoeptee «pour
te 21 .octobre, pour prendre position ou sujel
d'une demande présentée par les fonctionnaires
tendant à obtenir une «allocation de «renchéris-
sement suppCément̂ 're xra: exigerait une sewnmc
totale de 80 m?.lâxns« ete marks.

Extraordinaire vitesse
Paris, 15 octobre.

(Havas .) — L'aviateur Deromanet avec un
appareil inscrit pour ia ¦coupe Deutsch a atteint
sur une petite dislancc ùa vitessc ^de 305 km. A
l'heure.

Le raid Paris-Australie
Paris, 15 octobre.

(Havas.) — Excelsior annonce que l'aviateui
Poutel a atterri à Fféjus (Midi dc la France)
à 15 heures.

M. Nitti et son programme *
iVifan, /5 octobre.

On annonce de Rome au Secolo que M. N'illi
a renoncé à .prononcer son grand «discours el
qu 'il te remplacera -fiar l'envoi d'une Icltre-
progamme. ^_„_ _.

Bagarre électorale en Italie T
Borne, 15 octobre.

À l'e>ccasion d'un meeting organisé par te
parti populaire en vue êtes «élections, les socia-
lisle* sont intervenus et ont engagé une bagarre
où il y a eu pfciSMure blessés. La xémiion a élé
dissoute.
Le bureau de propagande italienne

Borne, 15 oclobre.
Le ministre des affairas étrangères a supprimé

te bureau spétiaS de la propagande à l'étranger
comme ayant acliervé «sn «missco.

SUISSE

Cuirs d'Aust ra l ie  pour  la Suisse
Gènes, 15 octobre.

(L P. S.) — Un vapeur suédois a apporté dr
l'Australie dee quantités considérables ete cuir
australien pour la Suisse. Il «'agit tte plus ele
100 caisses et de 100 bâtes.
Association populaire

catholique suisse
Olten, 15 octobre.

La réunion de la section de charité de l'As-
sociation pewiulaire catholique suisse s'est tenue
hier soir, mareli, au SeĴ weizenhof. à OUen. Ete
D été très fréquentée. V ont présenté des rap-
ports : M. l'avocat Bûhter, de Lucerne. el ie
présielent «te l'«a.ssoesation , M. te docteur Pes'.a-
lozzi-Ptyller.

A la réunion familière qui a eu lieu ensuite.
M. le Dr Erb, de Berne, a porté te loast au Pape,
et M. te rédacteur Bœrtecher, de l'Arjoirrr-
voiksblatt. Ce loast à la pairie. Mgr Esseiva, Ré-
vérendissime Prévôt ete Saint-Nicolas de Fri-
bourg, a apporté le salut dc la Suisse française
et M. l'abbé Snider, secrétaire général des sc-
iions t«cs6inois«, a parié au nom dû Tessin.

Ce malin, meT-credi, après la messe dc Re-
qu{em, a commencé l'assemblée des déléguœ ete
l'Association, «qui compte 1S0 participants .
Dans son discours d'ouverture, M. te président
Peslaloni-Pf yffer a rappelé Ca mémoire ete M.
Feigentr'mter, conseiller national.

Chanrc! à' Tue de la Bonn* ia Génère
«te 15 «oetobre

Ees court ci-après s'entemtent pour tet chï-
ques «et versements. Pour '.en bllteU de banque, &
peut txlater «tn 4oart

Le premier court «eat ce-lal xaerttl Ut E ir «x*i
kchètent ; te «econd, cdnl asqaesl e'izt xikicmt
l' argent îtranfer. «

OintcJt Ottt*
Pull . 62 85 64 85
fcMdra <«¦»»» t\., . . . 13 21 U 6t
«Allemagne (min) . .' . 19 60' 21 60
Italie (tire) . . . . .  64 2S f« '« s
Aatrlche (co*ror»e)  . . 4 — 6 —
Pragne (coiroini) . . . 14 EO 16 f 0
Kew-York (dollar) . . .  6 38 B 78
Brmzelles 63 10 65 10
Madrid (paieU) . . . . 105 55 IC? 55
Amiterdam (fior i») .  . . su 40 313 40
Pttrcgrid troiHt) . . .  15 50 19 60

BULLETm HST&OBOLOOIQUS
Dn 15 octobre

tÂMOHÈian
Buptemb. | 9; 1Q| ni 12| 13,' 14! 15 Ôïïc

Troisième « Pèlerinage suisse »
à ia France dévastée

On nous communique :
Le troisième pèlerinage .«mcsso ik la France

etevastite, organisé par <mn ete nexs anciens in-
ternés, M. L. M. I'aillet , d'Arras. eouronrrcra
maginifiepiement cinq mois d'efforts telas\>ajiles
et d'activité inépuisable. On ne dira jamais aviez
épie ('immense parcours étudié, mis au point
par tes soins de Af. l'aBtel esl te seul qui , «sous
de mulltiptes aspects, elonne une itiéc sais-issante
dc cc epi'est IJ Franex; dév-astée, «sacgnante «te
ses mille btesisunes, montrant son sol boutev«ersé,
«ses moauimcnls etetruàls, «wrs uam«es pilléeis. «\«u
cours de ce iotig et émouvant pacrinage, .«
France nous dit cc «tpi'elte a KUIH'I el .souffert ;
elle nous fail ndniùvir l'effort mnrvraXeux d'un
-]>euple qui veut vivre et qui , pour cela, sut
admirablement souffrir.

A Von s Cui rendre visite et , dans te recaifille-
ment , regardons et forti lions -cn neis ftmes, pour
la neibte lerre de France, nos sentiments ele tîj-m-
paUiic et d'admiration. On lTouive tous musei-
jriemcnls utiles, .sur cc troisième p<terina^,
aux bureaux de « La Franoe déva.«tée > , Grand
Hôtel «de la Paix , I„-»usanne. Ilî n 'est pas JKtUle
ite rappeler que , pour «v .T" pèlerinage, l««s
placos seml ciNWtc lioïH^,

«*̂ ^««J«W I «^j *V) IM 1-j 1Q( *»| W U/lll/1111
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TEMPS PROBABLE
Zurich, I J octobre, midi.

CUI varlablt. Pluie au Jura.

FRIBOURG
La société de Belles-Lettres

Communiqué du Comité central des sociélés
de BeUes-Lelîi» de Lausanne, Genève, NeucM-
tel et Fribourg : . .

Avec te consentement de /ses «membres, des
modifications ont été apportées au Comifé ren-
trai de Belles-Lettres. Celui-ci est définitivement
constitué pour l'année 1919-1920 de la façon
suivante :

Prudent central : Dage>bert Cosanetey, sstud.
jur.. Fribourg ; vice-pr«ésridcnt centrai : Marcel
Martbater, stud. phi!.: Fribourg ; secrétaire cen-
tral : Jean-Louis Kohler , stud. pl/ôl., Fribourg ;
1er assesseur : Franc» MarUiater , staid. jyr.,
Frfcourg ; 2"™ assesseur : Alphonse Christen,

«licencié es sciences, Fribourg.
- La tâche principale du Comité central réside

en ia rédaction de la Bévue de QeUes-llettres,
journal mensuel de tenue essentiellement litté-
raire, auquel collaborent jeunes et viettx-beltet-
triens.

Le Comilé centrai actuel se propose de don-
ner à cette revue , confiée peur la première foie
depuis la fondation de Belles-Lellres à des étu-
diants dc notre *»ite un caractère essentielle-
ment fribourgeois. c'est-à-dire patriotique et ca-
tholique, sans «pour ccia attaquer en auenaie
sorte Aes sentiments des beHeltrtens êtes autres
villes romandes. Fn oulre. il a '"intention de cé-
lébrer, cette année-ci , la fête centrale amiuclte,
qui coïncide avec te vingtième anniversaire de
Bef.e«s-l*Mrcs de Fribourg, dans la capitale de
notre canlon.

Pour te Comité central ete BeLes-LeHres
¦ Bagobert Cosandey,

pr-èsii-Jent central.

L'Incendie de la Planche
Mm8 Portmann, epii avait été grièvement brû-

»ée dans 8'in«ccindic de fa l'iandiv. lundi matin ,
a «succombé hier malin à l'IIôpilal d«es bour-
geois, où itle avail «été transportée. .

Au sujet «te ruiccndie. on e*t unanime ii
reconnaître que les pompiers, bien que aiat-
més un peu tardivement; ont organise- avec ewelre
et célérité o; exécuté avec iK^ucoup de ebsci-
pline 8e?s m«*ures ijidiipi«j«s. Î s hydrants de
t'usine à gaz ont Tendu de précieux services
dans îa circonstance. , • '

Publications nouvelles

L'heure douloureuse. Pièce en un acte, Stéphane
Ziffo. Imprimerie Alar, CorTatcric, 12, Genève.
L'heure «douioureosc pour une mère el pour

un père à qui la itnmcbèe meurtrière et retrace
n'a pas rendu le fiis en qui s'incarnait l'espoir
ete leur vie, c'est U'heure du retenir des troupes
victorieuses. L'égoïsme de l'amour paterne», ma-
ternel sirrtoo; est esaspéré à l'ouïe êtes acclama-
tions frénétiques qui «accueillent tes survivants.
¦teanne, la mère du des para , ne veut «pas s'as-
seicier à Ca joie générale. B2e reste à contem-
pitr l'image «te son fils plutôt ejue de voir
arriver te cortège triomphal. IMais, après tTuei-
ques ii : - . ;.L- .:> . renthouss.w«sme délirant epii im-
prègne l'air, la pénétre aussi et uramsciem-
ment cCte s'approche de la fenêtre, et à la
vue de ces héros obscurs que tout à l'heure ella
appelait lâches, elle jette io cri du- etcur qui
termine la pièco : « Comme ils lui ressemblent ! «

¦SkÀendrier

Jeudi 16 oclobre ~ï • ï* '
Nalnt tALL, «hké

Saint Gall naquit en Irlande et fut disciple «te
saint Colomban. U vint en Suisse «rt y fonda ,
pris du lac tte Cemslance. te ¦célèbre joomasltira
¦qui prit son nom. U mourut cn 646.

- - - 3nv«i la

SXIMTJI^ÊJ^'r
Aeiri.':/ a«« Yin *t Qutnqutn»

aÉtf*  ̂ SAVONS

J^T^^ MÉDICINAUX ,„0*umg%f r? »»aw > %, '
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"fAIXETj^
Ne doivent manquer
dans aucun ménage
* 60 Anrvéw de «Succès «
Oemnrvdez.  la brochure spéciale

& tmnuen/ ri/im f/ tn/oi  lot tt>nrm/irié>c



Monsieur Vincent Bongard
et sas enfauts. à Courlep in, ainsi qu* toute la
¦parenté adressent tes plus sincères rclnerjie-
ments i leurs amis et connaissances pour tou-
Ses tes marques dc sympathie qu'ils leur ont
témoigné «dans la «jjraicte épreuve epii vient «le
les frapper. 

La famille «Page, à Villartinboud , remercie
bien «sincèrement Ca chorale et les sociétés de
jeunesse qui lui onl témoigné tant de sympathie
à l'occasion dm grand deuil «epii vient de Ja frap-
per. . •» , si ._. „-!/

Semelles caoutchouc
rente»; la marcha ploa agréable et protège contre

iwttaHM
Prix avec pose

Pour Hommes Pour Dames
4 fr. 80 3 fp. 80

Atelier de ressemelage
L. ZEISLKR , rae de Lausanne , 43

Belle propriété à vendre
Dans viVage très imporlan! du pied du Jura ,

gré.
Domaine d'env. 67 .poses en plein rapport

ovec 23 poses belles forêts exploitables, le lou!
en nn s«eul nuis, source intarissable, «bons bâli-
jnents, èlabtesi modetw-s, vastes /dépendances.
avec moteur, battoir, Ix-oveiars. pressoir, etc.

Vignes -125 perches exceptent parchet «le
la Gâte. Prix Woc : 330.000 fr. lion place-
ment «pous; finsMicters.

Ainsi que toui te malériel dc forme soigné, si
co Ce «désire Venle au comptant.

S'adresser par écril au propriétaire, sous
\Vt3336 L Pnblieitas. Lausanne.

Choucroute
V qualité

vient d'arriver
S«llles de 25 & 50 kg. et fuis  de 200 kg.

Vve J. ANDRES, Dentées coL en gros
FRIBOURG

Vente d'nn domaine
Vendredi 17 octobre 1919, à 2 h.,

k la Pinte de La Ncirifjue (Glane), M. Tobie
Pylhon , ancien syndic à Grangettes, exposera
en vente, par vote d'enchères publiques, te do-
maine qu'il possède à Grangettes, «comprenant
un bâtiment en bon état avec assois séparés,
grange, éeatrie , remise, 15 posées d'excellent ter-
rais en un seul ms/ , aliénant «à la maisoa, plus
we snaratche drainée de 2 poses 82 perches.
-Beau verger. Proximité de la laiterie, de l'école
et de l'église.'

S'adresser, pour voir, au propriétaire et pour
tes «mdiiiun au soussigné.
Romain Chat ton.  notait, à Romont.

Employé da bnrean _J!n"! _
demaade pièce quel- ]ff|||| I l  |ÏF
conque . RiKrences et car- I l  II I *-i I »-i ji P%
Ufleati à disposition. ..._. J", . ' .

Ecrire ion* P 7327 F à f" *5"Hïft? P01?, lw
PuUiciUi 8. A. Fribonrg. "'aJ*ur

x
„

d
?ll

nléS'?8« d UM
petite famille, Boni gages.

r

^---. _ S'adresaer à Aristide
O T u U I D D  niaerea, plerrl»*.-, L».
riinniuji '•*x |Jura Ber»oi»).

de retour Cuisinière
« H0" J. Comle-Trln.

Rl?MAÎSPÏ F V 5»m»nde îme CHeTe rao-
l/liill 1/iWtiïjLLi nance  connaissant les t ra -

v aux d'oa ménage soigné,
«leiaunde nne place «
comme commençante dans nu DEMANDE
un commerce de la place. ***-m*m***.
c offrcê.u.w B.di?'??:"0f M coeber-charretier
6 Publicita» S.A., Fri- sachant b'en conduire et
fcoirg. 7371 soigne- les chevaux.

Chataltnes ttjBWMn
& cailles B kg. 6 f r. Iranco. homme de eoiflance, qui
Noix, caisse 5 kg. 6 fr , aliterait de mêrns sux tra-
franco. — DeUa-Hlno- v«" f un g»/age.
la Fl», Lncano S adresser toat de sii to
______^___ chez fatthey. Necchâtel.

A
ITYÏIDF 

Demoisel le  tesslnol»

I l  i ' i  l i l i  fl fcoBne •«*»».*a«t»lo1I U A U L l L l  sachant le francs» it «n
.,„_ . , pen l'allemand, et syant

WSSZ&T? vottiïS: fa» 2 années d'école de
ttcvl7.^

i
l) 't> h«2S commerce, demande pl.esB'idtw t Pubhcltas poar tout de guite dtai

P7 ati'p * i0n* °nr*a0 > «¦"»»"corrwpoa-f733U». ta ou aatre , ou demoiselle———————— d, réception , ou dans boo

A

l i ra inniF magasin, pour ee perlée-
U r N l I K t '  liocner daas les langue»,
W L I lUflLi «"unes r i férenefs .  7JSÏ

S'ad. «on P 7335 P a Pa-
plusieurs vases klm " a A- *»"""»«¦

"SA f̂ u £2. OCCASION
.«ne ne.ir-e,».!. exceptionnelle

A remettre cas de forea
ON ACHÈTE ""J'are, un tréa joli

«uelqaes chan de Café~F6StâIirailt
TïATWitnaO " Olarons-Montreux , très
J]UUASUA6S peu do reprise.

«JT S'adresser .1 M. Loute
«T Cbalet, agent d'affaires

jninies de terre ""¦»" a »""™*-
Avenue lin Jliilf um , i t f t ' l î f l î î ï '
S rrfbaue. 7381 fl VÔfii/ flfi

Ulllni tetSinOlS " P°W » «nvlron. dont 2l""m 
„«"¦", rUM „ poses de forêt». Bons bS-premier CHOIX Uments. A enlever tout da

oar la préparation du vin suite. Prix 16.C00 lr.
«10 fr. les 100 kg., port S'ndresser a l'Agence

li .con t r e r en ih . -.ii rsiJi- i t ' i i t . Immobilière .V l' ouï.
a t au l lu r  t r i tem,  I r n n  i / i . -i -ellkle ,', .  I I.n» r.i.l .
t»n«'t t , MMC» L«$»- rue des Epouses, 138.Fri-
e. boojfj. TMcph. 2.60.

CET HOMME A DES DENTS EXCELLENTES

Servez-vous dii DENTOL ct vous aurez des dents aussi bonnes que lui.
Dentol («eau. D&te. ooudre et savon)  est . Le Dentol se trouve «dans toutea Ici bonnetLe Dentol (eau, p&te, poudre et savon) est

un dentifrice à la fois souverainement antisep-
tiejue et doui du parfum le plais a«grinbl«.

Créé d'apr«ès les travaux de Pasteur, il e?mpê-
che aussi et guérit sûrement la carie des dents,
les inflammations d«es geneùves et de Ha gorge.
En peu de jours, il donne aux elenta une blan-
eh.«; r éclatante et détruit le tartre.

Il laisse daos la bouche une «sensation de fraî-
cheur délicieuse et persistante.

Mis pur sur du colon, il zalme instantané-
ment les rages de dents le* phis viol«ente*.

«En vente thez .- MM. Bourgknecht Jt

Je demande à louez

un bon café
on lïv './ss-l ; bon preneur ;
Inutile faire offres , sl af-
faire pa» a«/nntig«use.

Ecrirez Btuqal, Fé-
tlKu» (Broye), 7345

JEUNE FILLE
Ml Uemao/Jée,  sachant
faire la enisine dans p; t i t
mt na?.' sioiple.

Ecrire à SX** Davet,
Bne Aob-iplne, M* 1,
C EIUM P. 73*3

On imm
une honnête jenne fille,
propre et aclire, au cou-
rant d'aa service soigne
et d'une bnnae caisine
bourgeoise. Bons gaR« s.

S'adresier ios» cblflret
P 7897 9 à PabUeltM
S. A^ TrUtonrg.

ON DEMANDE

i sses f̂ e ^ i^ if f  i^aBaaaasmwBMawiMFiw^^

C'est au nouveau magasin
I DÊ

PAUI, BRUKSÔHWIG
10, Pérolles, 10, près de la Gare

I

que vous trouverez dès maintenant à de» prix tris réduits
dans les qualités les plus avantageuses

U1S GRASSE» OHOIX I>B

Draps & mi-draps
POUR

Garçons el Jeunes gens Hommes
I ii psiitii i*

Ff. 10.50, 11.80, 13.50; il.80 Fr. 11.00̂ 13.60,17.-, 19.50
Echantillons à disposition Téléphoné 7,30CUISINIERE

Bonnes référence» exigeai.
Adrester bs oflres à ir.

GO i: I.I> t l /-.- , !) un << ni rr,
h Friboarg. J35t

ON DÏHASUS

un eon cierge
jardinier

poar fia octobre, 7850
B'adrcsitr iou» ehlftr»

P 7835 W i Pnbllelf a»
S. A., Frli.DV-.rs.

| Cabinet dentaire

I d e  
Payerne

Consultations toua
les jour»de 8b. i G h.
samedi excepté.

Dr H. GfMLE!

I &  

CD. Ct l fT IL
Màdtoln-dentlsi * JMaisons Delacreas, I

Photogr. ( La Riolaz). I

Famille c&Uiol'Kjue de 1
personnes et on entant,
demande pour tout  dc
suit»,

jeunô fllle
de toote condince. pour
aider an mémgei

Faire oBres & H"« Ja-
qne», négte, Coloaabl»r
(Neucbfitel). 7362

Maison
it commerce , i BJla

dentaado

LA

Banque b Dépôts at ds Crédit
18, me de Hesse - GENÈVE - io, rne Diflay

délivre actuellement des

BONS DE GAISSE
à un an

avec coupons semestriels
au taux de

t *\t*\ °9 I» o
Les prodHits LIEBIÛ Sde la Compagnie ""¦̂ ¦̂ ¦̂ « "

(THE LIEBIG'S EXTRACT OFBIEATCompany Ld LONDON)
EXTRAIT r>B3 VIAlVI>Bc\Wim ] nsrnPOTAGES | W A W

réapparaîtront prochainement sur le marché suisse
Passez TOS commandes dès maintenant  à votre fournisseur

Agence Générale pour la ' Suisse
JEAB HfECKY, Importation , S. À.

BAIE

EU
pT correspondance
française et comp-
tabilité.

OHres aous chillres
O. V. ¦•'« «"¦! A avec
préteilioDs LL Orell

I.-ii -uJ i - l ' I lMl r i t . - , i»
M » aie, 1.

PERDU
nae «aeoelie ea étoile,
«îs /puis -, je Pont luspendu
jusqu 'au Mouret.

Rapporter, contre îê-
i- ¦.-; . s ; .. . - ¦ /  ¦ . an bareau de
la l'oltre lornle,

maisons vendant dc la parfumerie.
Dépôt générai •. Maison Frète, M, rue

Jakob, Paris. Dépôt général pour la Suisse :
G. Vinci , rue Gustave Revilliod, 8,
Acacias, Genève.

Lo Dentol est un produit français.
P A Hl? ATT " sul i i t  d' cnvis .er à lu Hilton\jHUL,tt.U G.VlaeA,riteCullai:eBcviUied, S ,
Acacias , fitcétr. "H eentimea en timbreo-j>osw, en
se tccommar .dn i - .t de La Liberté, poor recevoir ,
Iranco par la poste, on délioieaz ooBret «sbctenanl
on pi-tu Qàcon de Deatol, one boite de pftte
Dental, et ane toile puudr,, D«B(«I.

Gottran, Pharmacie' Centrale, Fl'ibourr.

-------- — -¦¦• -"- - —-— 7v 
¦•"•»«ï"««if

Cyn—i—¦—¦f— ¦¦! ¦ ¦ \m pp—jap—

„U ZURICH"
&>rûpsgaie gênèrsale d'assurances contre les

accidents et la responsabilité civile, ù Zurich,
demande ngants dans chaque locaiiVi du canton.

Adresser les offres à Ryser A Thalmann,
agents généraux, Friboarg, Ruo de Romont, 2.

Vente de chédail
Samedi 18 octobre 1919, des . i heure

apr«is midi, devant son domicile, à Brcnlcs t/
Moudon, Emile Stern euposora ' cn vente aux
enchères .publiques le chédail vivant :

1 «char -à «ressort nvec essieux patents, 4 chars
de campaRne, dont 2 à iponls et 2 à échelles,
2 brancards, 1 faucheuse Dering, à l'état de
neuf , avec peigne à regain , une faneuse neuve,
3 coillier* «de chevaux, 1 dc vache, 5 clochettes,
1 chamonix, )«,. ; "«.¦ k '.- r i  dc Ca contenance de
32 «titres, seiiloti -à Irairc, Xourclios «améeicaia«es,
1 lot de «sacs, il potagac, il chaudière à «por«cs à
l'état dc «neuf aiiis>i que d'aulres «objets .«dont le
détail serait Irop long.

Payémcirl comptant. ¦ 7383
L'exposant.

| RASOIR & LAMES I

Gillette
EMPLOYÉS

PARTOUT PAR TOUS
Exiger la Marque

KHOWH TKC *̂Os«**̂ WORLD OVE»

Sur tous les Rasoirs, Ecrins et Lames

GILLETTE SAFETY RAZOR Lia

Siège Social pour la SUISSE

• GENEVE, 3, rue Céard

¦ -7 
, j> BRUXELLES, 222, r. Royal-

":m { à PARIS, 3, rue Scribe

PRIX complet ea écrin avec 12 lames 8
(24 tranchants) depuis 25 fiancs 1

LAMES les dôuie'ë lr.; lès six 9 lr.T

La Société nouvellement constituée) informe
les revendeurs et les tresseuse» qu'elle de-
mande des quantités Importantes de tresses.

S'adresser au Siège social :

•TBESSÏS de FMBOOBG, S. A.
Buè âe la Conâèmîne, BULLE.

Lcs envois par poste sont réglés per retour
du courrier. 7209-1263

Wê Wêèê
Le juge liquidateur procodera à la vente aux

enchères publi ques, à l'auberge d'Onnens, le
lundi 20 octobre, à 2 heures après midi, dos
immeubles désignés sous les art. 163, 164 et 165
du cadastre d 'Onnens , appartenant à la succes-
sion de Gendre, Philomène, Seu Pierre, décédée,
à Onnen». 7341-1284

Le greflier : L. Poflet.

Encore des Dnderwood
cToocaeicm

deux l'udenvood neuves à prix réduit
Hmitli  premier, neuves
Meublét* de bureaux

La Maison échange, sans frais toute machine
ne convenant pas.

Agence de machine* t\ écrire

Louis BORLOZ
21, Rae de l'Hôpital. — Téléphone 175

Offre avantageuse
8»«n de guêtre fidéral — 350° {f.'1M qualité

Envoi franco par 50-100 mi. à 40 et», li atoac.
Vve J. flNDRES, denrées coL

en gros, FRIBOUR S.

FARINE PHOSPHATEE PESTALOZZI !!!
Lé déj»unef idéal ! Le plui puissant des reconstituants ! La seule phôsphatlne SuJste!

Ret«nmm»niiê par MM. les Kid:cin» anx An«mlqae«, Sonaea<M, ConTatesee»t>*,«M Tielllsra». ainsi fcit-n lii'aci enruaU. Aux :4th.il'.s a? Peetoasao. Ea ceage dar-s-les
UopHaox . Ortclie», di.ipsnsaires «ati.toliercalrnx t* l>R*TAL<i>7.ZI constitué le tposi le nlnirorUll»a«, Je fl» «S"'"."» et le filea «ruuotalqar. LH butte <lv/ •%' kg S rr., »n«itji.iiii - 1H Jouta, 1 («aako O et. Kn vente dtns tontes lea pharmacies, dro^u«ri<«i tt lipicetica tocs-

• 
¦QlAllO HOTEL OÉ LA PAIX . -Jt

BUREAUX — Tél . 30-87
^

-r- LAUSANNE H

1 \ài fjgjgj» ûans la j j

IlIM lîiSffil l
1 vu Revue dédiée aux familles snlsses S
{* — .o ,
( g ; Dss documents tt des faits »*
, u. Des anecdote» *t,de* photographie * jÇ !
J 2 ' artistique * j , '
! • Das plan * et de» cartes pi

i; "" ê « SPECIMEH CRATBÏÏ }

 ̂BUREAUX — Tèl . 30'87 — LtUSANN ' V

Grand choix d'outils aratoire! :

Semoirs, herses bêcheuses
Machines à battre, moulins à

vanner.
Coupe-paille, coupe-racines.
Bouilleurs à pommes de terre.
Buanderies en fonte.
Moulins à écraser les pommes de
terre.

Couteaux à choucroute.
Prix modérés

Sonvr l îo  Société Anonyme <d«B Aatomo« 1
bllca Martini , t* s t - niu is r , demande, ; - l
entrée immOdiate

DEPX BOM FRAISEURS
Un forgeron. Un monlenr snrmétanx

^
¥éût© ie domaine
Le soussigné vendra en enchères publiques,!;

<lomaiiic «qu'il' po/ssède ù Matran , de ,!a con-
«tenauce d'environ 21 Lpo/wi, dont 18 poses en un
¦seul nias, d* torraki «Je .première qualité et
1 pose <ie bois avec 2 bâtiments «d'exploilalion.

Lcs eiiciik-cs ûiiiroiiit lieu le jeudi 23 oc-
tobre 1919 , à 2 h., à la. i> ' u '. '.' '.- «m-munic.

Knlrie en jouissance île 22, février. 1920.
L'exposant : Jos ,-Aie;:. Boubatr.

E. WASSMER S. L MUM

Avis ati public
Le poids public devant la Grenette , à

Fribourg, ayant été reconstruit à neuf , est ,
dès ce jour , ouvert au poblic.

7386 La Direction de l'Edilité.

COURS DE DANSE
pour débutants s'wivrira lundi , 20 oclobre, Ha .
grande salle des Grand'Places.

L. Henseler

Etablissement de là place de Bulle

dsmasds ni conf iai)!
au courant des travaux de bangue

Faire offres par étiit sous P 2309 B, à Pi
blleltas, S. A., BULLE. 7383

I Place de boreao
H vacante pour

1 JEUNE FILLE
: j| s _v.-«rt fréquenté uae école seco-ulai'e ou 1
¦ commerciale , s»oh»at ralleniBnd«t le Iran- I
fl (ai* et, ai possible, la sténographia.

Sitaation d'avtnir eu eaa de eoa- I
H vensaee. 73S5
H Adresser oUrua détaillées avec copies ie I
SE certificats et p hotographie , toa* chiffres S
R P 7333 F, PablicilM S. A ., Frlbonrj. J

^̂ ¦¦«Siiffl f̂filHWBBHMI. ^̂

IHMIiiiiWW


